L 13. Année - N° 38 Le N° 1fr. 50 par poste : 1 fr. 65 22 Septembre 1923 
2 A 7 PP EN LE PRET 


E. 0000000000000000000000000 FRS 8 8 NN 6 JL 8 PR DU 


Uvuuooo 00000 CINÉMATOGRAPHIQUE 0000000000000 


Es il 


= pi AE RE + NL 6 TEA 
un V2 te RI "RIMERIE : 
LÀ ’ BR P DEEP} ONE f 5: | 
GE EN NS P 7) D nes, Nate Fa 
GNT J (We rim re NO me LE 
= 4 bn “| {l PP ie : 


| My \ j 4 | Fast RUE FEU 
Î P” $ pi: End 


N 4 æ épi r de 4StDenis,ParIiS 
ir rs TON ce 
mn Peer DIRECTEUR -FONDATEUR 


re 


 AUBERT et DELAC VANDAL 


| présentent 


le mercredi 26 Septembre à 14 heures 30, 
au GAUMONT -PALACE (ex-Hippodrome) 


leur nouveau grand Film Français 


Le SECRET de POLICHINELLE 


tiré de la celèbre ie cede Pierre Wolff par René Hervil 


(Firm D'Arr) 


Interprêté par : M. de FÉRAUDY, Jéanne Cheirel 
Andrée LS TA 8 Jean Dehelly, le petit Silgrist ao 
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Le Courrier 
n'est pas un Catalogue 


_ Îl n'appartient à aucune Maison 
_ d’Édition ou de Location, | 
mais s'intéresse à toutes. 


Le Courrier 


oi est un Journal | 
Vivant à 
Libre 


Indépendant | 
et Fort 


Le Quiconque veut être renseigné sur | 
| tout avec impartialité et précision lui L 
donne sa confiance. | 


AMATEURS 
REPORTERS 
EXPLORATEURS 


Cet appareil 


[CÉCCTEELETEELLTEECCEEELTEELTEEECEEEECEEEETEEEELTEEE LE EL TEE 


“INTERVIEW ” 


L'appareil de prise de vues des Établissements 


ANDRÉ DEBRIE 


CONSTRUCTEUR 
PARIS 


eee meer) 


vous intéresse 


Vous le trouverez 


à PARIS aux Établissements DEMARIA, 35, rue de Clichy à DEAUVILLE 
— DUNMORE, 22, rue St-Augustin chez BARREAU-TRAVERSO 
— MUNDUS Film, 142, r. de la chaussée d'Antin à la Potinière 


_ TIRANTY, 91, rue Lafsyette 


Il y a plus de 700 x" AUBERT 


ici 


publiée 


à se 


Casino des Gyclamens, à Aix-les- 
Bains. 

Palace Cinéma, à Aix-les-Bains. 

Coliséum, à Boulogne-sur-Mer. 

Variétés, à Noyelles-sur-Lens. 

Idéal Cinéma, à Belleville. 

Salle Ozanam, à Lille. 

Printania, à Lille. 

Etablissement L. G., à Lille. 

Orphéon, à Lille. 

Brasserie Universelle, à Lille. 

Casino, à Besançon. 

Kursaal, à Besançon. 

Central Cinéma, à Besançon. 

Ciné Palace, à Divion. 

Eden Cinéma, à Brioude. 

Et. du Fresnoy, à Tourcoing. 

Palais d’Eté, à 

Cinéma, à Chagny. 


Tourcoing. 


Salle Sainte-Cécile, à Roubaix. 
Royal Leleu, à Roubaix. 
Modern Cinéma, à Roubaix. 
Cinéma Decreme, à Roubaix. 
Cinéma Palace, à Roubaix. 
Pathé Palace, à Chälon-sur-Saône. 
Patronage, à Haubourdin. 
Novelty Cinéma, à Clermont-Fer- 
rand. 
Familia Cinéma, à Clermont-Fer- 
rand. 
Familia Cinéma, à Grenoble. 
Patronage, à Wambrechies. 
Aubert Palace, à Lyon. 
Cinéma Grolée, à Lyon. 
Laboratoire Lumière, à Lyon. 
Cinéma Mel Kior, à Lyon. 
Palace, à Cambrai. 


en service 


Pa à 


Salle Marivaux, à Macon. 
Royal Cinéma, à Macon. 
Eden, à Valenciennes. 
Tivoli Cinéma, à Montbéliard. 
Ciné Laboureur, à Wattrelos. 
Palace Cinéma, à Montélimar. 
Majic Cinéma, à Burbure. 
Eden Cinéma, à Morez. 

Grand Cinéma, à Armentières. 
Café américain, à Moulins. 
Idéal Cinéma, à Croix 

Eden Cinéma, à Oullins. 
Kursaal, à Wasquehal. 

Casino Théâtre, à Oyonnax. 
Modern Cinéma, à Marchiennes. 
Coopérative, à Saint-Claude. 
Eden Cinéma, à Wimereux. 
Cinéma, à Sauvignes. 

Ciné des Familles, à Seclin. 


(A SUIVRE) 
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PAR RETOUR DU COURRIER 


par Charles LE FRAPER 


Toutes les vérités ne sont pas toujours bonnes 
à dire. Il en est cependant qu'on ne saurait 
éternellement masquer sous le voile de l'impré- 
voyance, de la béatitude ou de la sottise. 

À propos du Trust dont nous sentons déjà les 
premières manifestations, certains directeurs 
de cinémas, et certains loueurs nous ont fait 
part de leur inquiétude et, fidèles à notre ligne 
immuable de conduite, aussitôt, nous avons 
signalé le danger dans un de nos précédents 
articles : L’Obstacle. 

A peine sorti des presses, cet article nous 
vaut une correspondance volumineuse et de 
nombreux témoignages de confiance et de sym- 
pathie. 

— « J'ai lu attentivement votre article, mou 
cher Le Fraper, nous écrit un loueur de Paris 
et je ne puis que vous en féliciter. Certes ! le 
danger que vous signalez existe. IL est grand ! 

Le fait pour un film, de tenter de grou- 
Per, sous un même contrôle financier et admi- 
nistratif, une grande partie des établissements 
directeurs, c’est-à-dire ceux qui commandent 


les zones’ d'exploitation parisienne, risque de 


placer, en effet, tous les autres loueurs, tout au 
moins pour un temps, dans une situation déli- 
cate, malgré l’excellenté qualité de leur produc- 
tion. 

Heureusement lunanimité n’existe pas. 
Il s’est produit, dans cet essai de trust, une fis- 
sure importante du fait qu’un des loueurs les 
plus puissants de la place a refusé de se soli- 
dariser avec les organisateurs qui ne sont 
actuellement que deux. Grâce à ce concours 
inespéré, nous allons certainement pouvoir 
nous opposer à la main-mise que l’on préparait 
sur l’industrie du film. 

— « Je préconise de nous défendre contre 
cette attaque à main armée, en groupant, à 
notre tour, les loueurs indépendants qui sont le 
nombre et surtout la qualité et peuvent, 
appuyés par la moyenne et la petite exploita- 
tion, faire échec à ce rêve de conquérants aux- 
quels fort heureusement, quant à présent du 
moins, il manque le nerf de la guerre, c’est-à 
dire l’argent. 

N'oublions pas, au surplus, qu’il y a à Paris, 
des salles forcément indépendantes, qui péri 
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raient irrémédiablement si elles entraient en 
combinaison. Parmi ces dernières, quatre-vingt 
se trouvent, par leur situation géographique, en 
concurrence directe avec les salles contrôlées ou 
visées par la fameuse combinaison, et cinquante 
autres salles, complètement indépendantes, 
peuvent choisir leurs programmes où bon leur 
semble. Eles sont isolées. Elles n’ont pas de 


concurrence directe. » 


Rien n’est donc perdu... 

Mais de grâce, Messieurs les Loueurs, secouez 
votre torpeur, ne vous laissez pas monopoliser 
par ces mastodontes aux pieds d’argile. [ls 
ne sont pas aussi sûrs d’eux-mêmes qu'ils le 
paraissent, ni aussi forts. 

Qui sait combien de temps, ils resteront d’ac- 
cord ? Tant d’intérêts antagonistes sont en jeu 
que tout peut s’écrouler avant même d’être 
édifié. 

La manœuvre est de vaste envergure. À notre 
sens, elle dépasse les capacités des hommes 
qui ambitionnent de la réaliser et qui n’ont 
donné, jusqu'ici, pour la plupart, que des preu- 
ves d’une lamentable incompétence. 


LE DERNIER MOT DU PROGRÉS 


Simple | 
Robuste 


Garantie à l’essai 


Re 


Tous les directeurs de cinémas comme les 
loueurs, sont intéressés à cette manœuvre parce 
que leur vie même est en cause. Qu'ils s’y opp0- 
sent de toutes leurs forces et donnent leur con- 
fiance. aux loueurs de films qui n’ont pas sem- 
blables visées et qu’ils connaissent, car ce sont 
précisément les amis du Courrier. 


Charles LE FRAPER. 


Les valeurs Pathé Cinéma subissent depuis 
quelque temps, une baisse formidable à laquelle 
la mauvaise situation financière de Pathé-Con- 
sortium n’est peut-être pas étrangère. 

D'autre part, l'annonce d’une assemblée géné- 
rale extraordinaire, en vue d’une augmentation 
de capital, surprend brutalement le public qui 
pensait que Pathé Cinéma disposait de réserves 
considérables. Ceci ne paraît pas fait pour in- 
fluencer favorablement le cours des actions: 
Attendons-nous à les voir baisser encore. Après 
tout cette baisse, si elle est préjudiciable at 
plus grand nombre d’actionnaires, n’est peut- 
être pas désagréable aux grands manitous de là 
Société qui voient sans doute là, motif à une 
fructueuse opération personnelle ? ? ? 


Tout est mystère dans le Cinéma... Pathé ? 
C. L. 


Le maximum d'économie 


de charbons 


de courant 


DÉMONSTRATION SUR DEMANDE 
S'ADAPTE SANS AUCUNE MODIFICATION DANS TOUTES LES LANTERNES 


ÉTABLISSEMENTS ROBERT JULIAT 


Bergère 38 36 


24, rue de Trévise, 24 


Paris (9° 
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Fédération Générale 
des Associations de 


Directeurs de Spectacle de Province 


Congrès de Lyon 
Mardi 2, Mercredi 3 et Jeudi 4 Octobre 1923 


La Fédération des Associations des Directeurs de 
Spectacles de France, convie tous les ressortissants du 
Spectacle à assister au Congrès qu’elle organise à Lyon, 
et qui aura lieu les mardi 2, mercredi 3 et jeudi 4 octo- 
bre prochain. 

Ce n’est que par l’étroite solidarité, l’union active 
et agissante de tous, que la crise du spectacle pourra 
être conjurée. Serrons les rangs, apportons le concours 
de toutes nos forces coordonnées par la Fédération, à 
la solution des problèmes graves de l'heure présente 
pour le spectacle de France, qui végète et risque de 
mourir, Une question domine toutes nos préoccupa- 
tions : la diminution des taxes. C’est elle qui, déjà, 
au Congrès de Strasbourg, avait rallié pour la faire 
aboutir, le Théâtre, le Music-Hall et le Cinéma. Le 
Parlement, justement ému, a donné au Cinéma une pre- 
mière satisfaction, il s’agit de le convaincre de lim- 
minence du péril que court le spectacle tout entier, 
péril que seul peut conjurer l’allègement des char- 
ges fiscales. 

Notre cause est juste et loyale, elle peut être hardi- 
ment défendue. 

Voici l’appel du Conseil d'Administration de la Fédé- 


ration : 


Monsieur et Cher confrère, 

Les circonstances nous font l’impérieux devoir de 
resserrer encore Yunion que deux Congrès successifs : 
Bordeaux et Strasbourg, ont affirmée durable, et de 
faire appel à toutes les forces qui ne sont pas encore 
venues à nous par une volontaire ignorance de l’indis- 
pensable utilité de notre action. 

On a vu, cependant, que nos efforts persistants ont 
été couronnés d’un premier succès par le vote de 
l'amendement Barthe, où le cinéma a trouvé une légère 
satisfaction ; ils doivent dans l’avenir assurer au spec- 
tacle toutes les garanties d’une vie normale exempte 
de ces abus et de ces mesures exceptionnelles qui ont 
créé une crise des plus pénibles. 

C’est ainsi que nous demandons à toutes les Associa- 
tions restées jusqu’ici sourdes à notre appel de venir à 
la Fédération Générale des Associations des Directeurs 
de Spectacles de Province, dans le seul but de prêter 
aide et assistance à la cause commune. Au nom de la 
solidarité générale, que les rebelles et les indifférents 
se joignent pour l'effort dernier qui sera profitable à 
tout le spectacle. 


Présentation spéciale du 2 Octobre 
à 10 heures, à la SALLE MARIVAUX 


L’'ARAIGNÉE et la ROSE 


Superproduction des Films FORDYS 
Etablissements E. GIRAUD, 7, Rue de Berri 


La Fédération Générale des Associations des Direc- 
teurs de Spectacles de Province, d'accord avec la Con- 
fédération Nationale du Spectacle, dont les destinées 
sont toujours confiées au sympathique et dévoué prési- 
dent M. Alphonse Franck, a choisi cette année comme 
siège des assises du Congrès, la ville de Lyon. 

Nos amis de la Fédération des Directeurs de Specta- 
cles du Sud-Est, apporteront leur concours par une col- 
laboration dévouée pour la réussite du Congrès, fqui 
aura lieu au centre de Lyon, dans la salle du CINEMA 
GLORIA, 30, cours Gambetta. 

Le mardi 2 octobre 1923, à 10 heures (Réunion du 
Bureau) et à 14 h. 30, Assemblée Générale; le mercredi 
3 et le jeudi 4 octobre, réunions aux mêmes heures. 

De ces assises importantes naîtra la victoire, si nous 
pouvons compter sur un très grand nombre de Con- 
gressistes, inspiré tous du même sentiment indéfecti- 
ble pour la défense véritable du spectacle tout entier. 

C’est dans cet espoir que nous vous prions d’agréer, 
Cher Confrère, nos meilleures et cordiales salutations. 


Les Présidents d'Honneur de la Fédération Générale 
des Asociations de Directeurs de Province. 

Le Conseil d'Administration de la Fédération Générale 
des Associations de Directeurs de Province. 


Le Bureau : 

Président, M. G. Mauret-Lafage (Bordeaux); Vice-Pré- 
sidents, MM. Goiffon (Lyon), Fougeret (Marseille); Se- 
crélaire-Général, M. Chévenot (Bordeaux); Secrétaire- 
adjoint, M. Capelle (Lyon); Trésorier, M. Cibial (Bor- 
deaux); Trésorier-adjoint, M. Joseph  Audoui (Tou- 
louse). 


Les Membres : 


“MM. Capelle (Lyon), Bonhomme (Limoges), Elie 
(Lyon), Grandey (Marseille), De Grassin (Dijon), Février 
(Nice), Rasimi (Lyon), Seine (Tourcoing), Zeller (Cham- 
bre Syndicale des Directeurs de Tournées), Hahn (Al- 
sace-Lorraine), J. Imbert (Toulouse), Rachet (Nantes), 
Réveillat (Toulouse), Villaret (Montpellier), Rachet 
(Toulon), Choquet (Lille). 


Le Président du Conseil d'Administration de la Fédé- 
ralion Générale des Associations de Directeurs de 
Province, 

M. G. Mauret-Lafage, 
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ORDRE DU JOUR : 


1° Compte rendu moral et financier de la Fédération; 

2° Examen de la situation nouvelle créée par le vote 
de l’amendement Barthe; 

3° Projet de loi de M. le député Henri Auriol, en 
faveur du Théâtre et du Music-Hall, et extension au 
Cinéma. 

4° Extension du droit des pauvres à tous les contri- 
buables. 

5° Caisse de défense et d’assistance professionnelle 
et création d’un timbre de la Fédération. 


6° Rapport sur les Tournées, présenté par M. Zeller, 
président. de la Chambre Syndicale des Directeurs de 
Tournées. 
7° Rapport sur l’affichage, présenté par M. Kartal, 
membre de la Chambre Syndicale des Directeurs de 
Tournées. 

8° Questions diverses. ; 

9° Election du Bureau et du Conseil d’Administra- 
tion de la Fédération. 

Le Bureau présentera un rapport détaillé sur chacune 
de ces questions. Lecture sera donnée de ces rapports 
et la discussion s'engagera aussitôt. 


am 


Le “Courrier” Théâtral 


Les Music-Halls 


La saison va commencer à devenir intéressante pour 
les vrais amateurs du caf” conc’; le casino Saint-Mar- 
tin, l’Européen, le concert du Temple, Concordia, etc. 
rouvrent leur porte à la grande satisfaction de tous 
car, cet été, certaines directions intérimaires n’ont 
pas été à la hauteur de leur tâche. Voyez Lyjo qui, 
après avoir promis aux habitués du concert du Tem- 
ple monts et merveilles, a composé des programmes 
bien faiblards. (Ce qu’il y a de plus drôle, c’est que 
Lyjo ait fait passer dans les journaux corporatifs, une 
note dans laquelle il était dit que son Association ne 
comprenait que des « As » !) En outre, les artistes 
qui ont eu foi en Lyjo ont dû se défendre non seule- 
ment dans leur tour de chant — l'orchestre étant 
réduit à sa plus simple expression ! — mais aussi pour 
les appointements, (Jane Marceau en sait quelque 
chose !) M. Lyjo que je prends pour un homme intel- 
ligent aurait dû savoir que l’on ne s’improvise pas 
directeur…., qu’il reste « collégien moderne », ça vau- 
dra cent fois mieux ! 


Au Casino Saint-Martin 


Est-ce parce que les acteurs n’ont pas encore 
« chipé » le mouvement nécessaire à donner au texte, 
toujours est-il que cette revue : « T’exagères » a beau- 
coup de mal à « chauffer » la salle. D’après l’affiche, 
la vedette est Brévannes, mais l’opinion de} votre 
humble serviteur porte à croire que l'étoile est véri- 


OBJECTIFS HERMAGIS 


Adr. tél.: HERMAGIS-PARIS 29, RUE DU LOUVRE, PARIS Téléph. : GUTENBERG 41-98 


tablement Tarel qui réunit tous les atouts du succès 
pour une revue étant chanteur, comédien et danseur: 
L'interprétation féminine laisse beaucoup à désirer. 
En résumé, si vous ne connaissez pas Tarel allez voir 
« T’exagères »; mais si avez déjà vu cet agréable fan- 
taisiste.., faites ce que vous voudrez ! ! 


Au Petit Casino 


Le « Petit Casino » est pour moi le.« Temple du 
music-hall ». L’orchestre — dirigé par le maëstro 
J. Sieulle — est parfaït, les attractions sont bien sélec- 
tionnées et les tours de chant presque toujours d’une 
bonne moyenne. (Il faudra certainement qu’un jour 
j'aille spécialement interviewer M. Fournier pour 
savoir le secret de son succès !) Comme les lecteurs 
du « Courrier » sont tous des gens charmants, je vais 
donner un tuyau : en supposant que le music-hall ne 
vous intéresse pas, allez tout de même au « Petit 
Casino »… rien que pour voir le marchand de pro- 
grammes, Dans son genre, c’est un « as »; son sourire 
et sa bonne humeur valent la peine d’être vus (si seu- 
lement l’Européen avait cet oiseau rare pour égayer 
l’équipe hargneuse —— Ô combien — des ouvreuses ! !) 

Comme attractions remarquables, nous avons les 
Hudson’s, sauteurs de tonneaux exécutant des exerci- 
ces très périlleux avec une facilité. étonnante. Les 
4 Gladia sont de bons gymnastes; la femme surtout est 
douée d’une force herculéenne pour pouvoir porter 
3 personnes; la jeune fille est également remarquable. 
René 1° et ses chiens est une attraction qui plait tou- 
jours; c’est si gentil de voir ces petites bêtes agir 
comme de grandes personnes ! Le chien poivrot, le 
chien cycliste, le chien patineur, le chien musicien; 
tout cela c’est autant de scènes charmantes dont le 
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réglage a dû demander une grande patience de la part homme que vous cherchez » ? M. Rigol’s gagnerait 
de M. René. Miss Wilson est une trapéziste audacieuse beaucoup à ne composer son répertoire qu'avec des 
dont le travail est bien présenté. Mile Jane Lebrun est chansons du genre de celle de son entrée : « Le 
une danseuse de dix-sept ans qui promet; elle apporte favori », Marcelle Williams est une bonne artiste à 


la voix bien timbrée; c’est la vraie gosse des fau- 
bourgs ! Paul Gesky a du talent qu’il devrait surtout 
mettre au service de la chanson dramatique. 

_ La rentrée de Mériel a été fort goûtée. Son genre 
bien personnel et le flegme avec lequel il raconte 
ses mésaventures suffisent pour mettre le spectateur 
en joie. Mlle Clermau a de l’étoffe pour bien « mar- 
cher » de même que M. René Mauty qui mérite d’être 
eucouragé. 

En plein cœur de Montmartre, au 3, rue de la Vieu- 
ville, va s’ouvrir prochainement un cabaret artistique 
qui vient d’être baptisé « La Niche ». M. A. Charles 
dit « Bibi-Rupin » en sera le directeur artistique, Cet 
établissement est appelé à un brillant succès d’autant 
plus que les spectacles qui y seront montés seront 
interprétés uniquement par des « jeunes », dont le 
feu sacré constituera la seule ressource. Il est probable 
que dans la masse, des talents vont se révéler soit au 
cours de la revue « Tous nichés » —— de René Bour- 
zac et À. Charles —, soit dans le tour de chant. Après 
la revue, chaque membre de la troupe auditionnera 
devant le public et de nombreux impresarii et direc- 
teurs de salles, seront invités à y assister. 


Au deuxième acte, l’intérêt de la revue sera corsé 
MERIEL par l'apparition du baryton Corté, transfuge du 
; Théâtre lyrique de Milan; on verra également l’amu- 
sant fantaisiste danseur Jaicky, entouré de Milles Sal- 
vatora, Dargy, Germaine Hélie, Lucioli, etc, et de 
(MM. René Rima, Saullers, Nibur, Verteuil, Ryetta, 
et félicitons MM. Charles et Bourzac de l’œuvre inté- 
ressante qu’its viennent d’entreprendre. 


dans chacune de ses danses beaucoup d'originalité, 
Lorsqu'elle sera un peu plus sûre d’elle en ce qui 
concerne sa chanson sifflée, son numéro sera vrai- 
ment intéressant. 

Rigol’s est amusant parfois. La tête qu’il se fait ne 
s’accorde pas avec son costume; en outre, pourquoi 
imite-t-il Fortügé lorsqu'il chante : « Le petit jeune Jean d’'HARLEVILLE. 


PORTA ATAPRPRATAPRPTPTOPEEBEEEBE 


Les Établissements FORT se permettent d'attirer votre attention sur leur appareillage 
électrique, spécialement étudié pour le Cinéma : 
La Reine des Lampes à miroir : Le CINÉ-RÉFLECTEUR parabolique. - Les RHEOSTATS pour 
Courant continu. — Les TRANSFORMATEURS ECONOMIQUES pour courant alternatif. 
Les DISPOSITIFS pour lampes de projection à incandescence. — Les MOTEURS, DÉMAR- 
REURS, RESISTANCES d'ALLUMAGE et de RÉGLAGE, ENSEIGNES LUMINECSES, 
CHARBONS, etc... 


Matériel Garanti -- Notices et Devis sur demande 


Bureaux et Magasins de Vente : 104, Faubourg Poissonnière, Paris (X°) - Télép. Trudaine 65-90 
Usines à GENTILLY — Agences à LILLE, NANTES, TOURS, ALGER 


1 VINDICTA 


Grand Drame en Cinq Périodes 


de. LOUIS  FEUILLADE 
adapté en roman par Paul CARTOUX 
Publié dans L'INTRANSIGEANT 


les grands régionaux 


et és Éditions J. FERENCZI et FILS 


FILM ©. Gaumont 


Une pochette de carles postales sera éditée pour ce film 


(Edition DAVID et C!). 
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Au milieu de l'intrigue la mieux 
agencée, la situation la plus neuve 
et la plus attendrissante ; 


ECC PEER 


une histoire d’amour, 


l'éclosion et les conséquences d'une 
passion que ceux qui l'éprouvent 
croient coupable ; 


un voleur de nom 


habile à combiner toutes les scéléra- 
tesses et que nul crime n'arrête ; 


qui ravit 


du comique Moliéresque les yeux 
* 9 


répandu à travers l'action par BISCOT, 
rétameur gentilhomme ; 


amuse 


; l'esprit 
des photographies admirables 
et touche 
comme des tableaux de Maîtres font de 


“ VINDICTA" ge 


le cœur. 


GEORGES PETIT 
Le 21 Septembre, au Ciné Max Linder, 


CHARLES MURRAY 
vous à fait RIRE 


en interprétant 


UN CONTE d'APOTRICAIRE 


Prochainement 
il vous fera beaucoup plus rire encore 
dans 


A LA MANIÈRE DE DOUE... 


le N° 2 des 
ALL STAR COMEDIES 


les COMIQUES 
les glus COMIQUES 
de tous les COMIQUES 


Adresse Téléphones : 
télégraphique : RSS FÈM ÉLYSÉES 
FORCOMSER ‘Ip EU 21-30 

| IRIOMPHE SE 


83, Rue de Surène, Paris (8°) 


AGENCES : 
MARSEILLE, 32, rue Thomas. — LYON, 5, rue de la République, — 
LILLE, 28, rue Neuve. — NANCY, 3, rue Dom-Calmet. — STRASBOURG, 


12, rue des Ecrivains, — NANTES, 13, rue Crébillon. — BORDEAUX, 
71 bis, rue St-Sernin, — BRUXELLES, 74, rue des Plantes. — GENÈVE, 
11, rue Lévrier. 
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GEORGES PETIT 
VA PRÉSENTER 


HENRY KRAUSS 


DESDEMONA MAZZA 
GASTON JACQUET 
ROLLA NORMAN 
DANS LA TRAGÉDIE DE 


URDES 


(CREDO) 
RÉALISATION DE J. DUVIVIER 


Superproduction 


Vente pour tous pays : 
EXCLUSIVE AGENCY 
28, Rue Richer 


EXCLUSIVE AGENCY 


Ce que disent les Critiques 
de là GRANDE PRESSE de ; 


New-York américan 
27 Avril 
par ALAN DALE 

« Reported Missing », Owen Moore dans 
une Comédie gaie, au Criterion. 

Owen Moore est pour moi une vraie révé- 
lation. J'ai vu des quantités de comédiens à 
leur début, et j'ai suivi de très près leurs an- 
goisses, mais M. Moore m'a immédiatement 
paru en « état de voler très haut » et posséder 
une personnalité très marquée. 

Il est le héros de «Porté Manquant» que l’on 
peut appeler une « farce-mélodramatique ». 
Ce film comprend de nombreux incidents, 
l'on se pousse, on court bride abattue, il y a 
des coups de revolver, un naufrage... enfin 
c’est très distrayant.… | 

Comme mot de la fin, tout ce que je puis 
vous conseiller, est de n'être pas « porté 
manquant » au Criterion. 

C'est assez !....... 


The Tribune 


25 Avril 

« Reported Missing » est une histoire des 
plus folles, un mélodrame à moitié comique. 
Owen Moore en est le héros et joue le rôle très 
audacieusement..… le genre de rôle qu’aime 
Douglas Fairbanks et qui fait encore plus 
peur à son interprète qu'au public. 

D'une longueur de cinq à six bobines, ce 
qui est très long pour un film tragico-comique, 
« Porté Manquant » vous semblera passer 
devant les yeux comme un éclair. La comédie 
en est excellente, pleine de moments émotion- 
nants, mais sans grande angoisse. 


LIL 27 2 


The World 
25 Avril 
Le film le plus amusant actuellement en ville 
est arrivé au Théâtre Criterion, sous le titre 
de « Porté Manquant » 


Owen Moore en est le héros. Il s’agite tantôt 


sur terre, tantôt sur l’eau et rend la comédie 
si vivante qu’elle plaira certainement aux 
adeptes les plus difficiles de Ben Turpin 
Buster Keaton. 


PORTÉ 


The Film Daily 
16 Avril 

Faites passer ce film et votre clientèle 5 
certainement satisfaite. jes 

« Reported Missing » plaira à toutes e 
classes de la Société, il vous procurer 
salle comble tous les soirs et éloigner 4 
tainement pour quelques heures le « cata” 
de votre clientèle. jeis 

N'hésitez pas un instant, ce film est Pts | 
de vie et de gaieté, et à sa vue les spectat® 
applaudiront frénétiquement. À 


Times 
24 Avril 1 

« Porté Manquant » est indiscutable®”, 
du mélodrame comique très dilué. De t® 
en temps on a l'impression que vraiment 
va tourner au tragique, puis tout à coup: 
une suggestion de propagande chauvi 
on détruit cet effet et la pièce se conti y 
bouffonnerie..……. C'est très drôle. « 22 


cela 


nist® 
n 


08; 
Manquant » amusera... Owen Moore, le hé 
vêtu de costumes ridicules est fort d st 


son fidèle suivant, le nègre Tom WilsoPe on, 
comique, et il y a certainement dans ce 
maints passages piquants. nde 

L'histoire par elle-même qui n’a pas gr? me 
importance traite surtout d’un jeune home 
qui est enlevé et qui, pendant trois jours, re 
dans une goëlette échouée sur un récif. 


M. P. News 
29 Avril, 

S'il existe un film que l’on peut qualif 
d’original, c’est bien « Porté Manquant » 

Henry Lehrman qui écrivit et dirigea core 
comédie mélodramatique eut la main li $ 
pour faire ce qu'il voulut. Il fit une œuvre} 
aventureuse, gaie, caractéristique, tantôt 4 
lant du fou rire à l'émotion, tantôt de la trag, 
die à une explosion de joie. Tous ces éléme!,, 
contribuent à accroître l'intérêt du spectat®, 
On se demande si Owen Moore enlevé rever 
jamais la terre ferme, et pourtant l’on ne Pen 
s'empêcher de sourire à ses misères, telle” 
elles sont drôlement présentées. 


Concession exclusive des “ CINÉMATOGRAPHES | 


24 Avril 
Sans flatterie on peut dire que « Porté Man- 
ant » écrit et dirigé par Henry Lehrman, 
bprésenté si spirituellement, que l'on ne 
lt manquer de s’y amuser énormément. Il y 
Même certains passages où la terreur et 
Motion vous gagnent ; l'orage en mer, la 
lte sanglante, etc. On vit tellement l’action 
( Porté Manquant » que l’on oublie souvent 


prod risque encouru par ses acteurs. 


Megram 
| ; 24 Avril 

{Porté Manquant » dont le héros est Owen 
dore, est des plus distrayants. L'intrigue est 
Mpliquée, très compliquée, mais il y a tant 
Parties gaies et de moments émotionnants, 


T 


est suffisant. 


——c 


Mrning Telegraph 
9 Avril 

On applaudit avec enthousiasme à la pré- 
Mtation de « Porté Manquant». Ce film est 
Dnsidéré comme un grand succès pour tous. 
Si ce titre ne vous dit rien, le film parlera 
S lui-même. Ne pas le voir serait perdre une 
“Mellente soirée. 


lhe Giobe 
l 22 Avril 


| Boswell,undesplussubtils cinégraphistes, 
Vus disait hier que le succès d’un film dépend 
| la psychologie des foules. Dans la salle de 
lojection d’une firme, souvent un film n’a 
Mun succès, et, en publie, à la présentation 
résultat obtenu est des plus satisfaisants... 
Donc les présentations sont faites dans un 
Duble but : d'abord pour avoir l'opinion de la 
Mlle, puis pour montrer aux exploitants tous 
Unis un film, au lieu de leur faire visionner 
Parément, ce qui durerait plusieurs mois. 

lier au soir, au Ritz-Carlton, on présenta 
Porté Manquant » ce qui fut un succès 
Msationnel. L'action est presque aussi vi- 


\ Ë 
le cela n’a pas d'importance. l'on s'amuse 


MANQUANT 


Motion Pictures News 
22 Avril 

Une telle foule se réunit au Ritz-Carlton la 
semaine dernière pour visionner le film « Porté 
Manquant » dont le héros est Owen Moore, 
que l’on dut faire deux présentations. 

I1 y eut de nombreux applaudissements. Cette 
comédie dramatique est très vivante, originale, 
comprend de très bons titres, et certainement 
est des plus distrayantes. C'est ce que nous 
voulons aujourd’hui, 


Exhibitors Herald 
22 Avril 

« Porté Manquant » est le dernier film 
dont Owen Moore est le héros, c'est une 
comédie rapide, émotionnante, écrite par 
Henry Lehrman qui est, également, le direc- 
teur de cette présentation. 

Vous passerez certainement une bonne 
soirée. 


Du célèbre critique, Mac. Elliott 


Je ne crois pas avoir jamais vu un mélange 
de bouffonnerie et de tragédie comme dans 
« Porté Manquant » La bouffonnerie provient 
certainement des journalistes, la tragèdie 
peut-être aussi après tout.…. N'importe: 
comment le mélange est des plus divertissants… 

Owen Moore, sérieux comme un hibou, avec 
ses grosses lunettes d’écaille, joue avec une 
gaucherie comique. Il est grandement aidé par 
Pauline Garon et Tom Wilson. C’est un vrai 
plaisir de voir Monsieur Wilson poursuivre, 
sans aménité aucune, les favoris jaunes du 
nommé Young. Son plus vif désir est d'en 
faire des « confettis d’or » et je crois que ce 
désir se trouve réalisé. 


Moving Pictures World 


22 Avril 

« Porté Manquant » est une des dernières 
productions de Henry Lehrman ; il nous 
présente un grand favori « Owen Moore » De 
toutes parts, ce fut un véritable enthousiasme. 
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Au CINÉ MAX LINDER LAC A TS S'AÎE 
Samedi 29 Septembre Samedi 


f PORTÉ MANQUANT! ! MÈRE | 


O MOORE 
avec Owen O avec L16yd HUGHE® 


LE COMTE DE SAINT-SIMON © no GARE 


avec Robert WARWICK : Mise en scène d 


5 A la SALLE MARIVAUX Au CINÉ MAX LINDER 
Samedi 20 Octobre E Samedi 27 Octobre 


LE PIRATE! : VOISIN-VOISINE ! 
avec Madge BELLAMY : avec la petite Madge EVAIN 


et Hobart BOSWORTH G I N E ss à T E 


Mise en scène de Thomas H. INCE avec Miss Mary MILES | 
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A la SALLE MARIVAUX ë Au CINÉ MAX LINDER 


Samedi 17 Novembre : Samedi 24 Novembre 


LÈVRES MENTEUSES ! À LE MIRACLE DE MANHATTAN! 


avec 
Florence VIDOR et House PETERS à avec 


15 Mise en scène de John GRIFFITH : Elaine HAMMERSTEIN 


A la SALLE MARIVAUX : Au CINÉ M 
Samedi 15 Décembre ë Samedi 2 


OnseO-=2000000ee00000e cecesece LLLLLLELE 200000000000000008: x pt te A de LT dE 00000000000606008 
ep occcsocessscescccocsccosesce cocceceececo! 000000000000 206000000800008000000000000808 Oo0c00cce00se000080 
[e} 
2 
se 
Oce 
ee 
ee 
ee 
ee 
ee 
ee 
ee 
o © 
° € 
es 
e © 
e © 
e © 
es 
e © 
e © 
ee 
o © 
2 
a 
2 
e 
88 
o © 
8e © 
e © 
e © 
0 © 
oo 
oo 
C2 
00 
000 
00 
00 
eo 
o © 
oo 
e © 
6 © 
e © 
ee 
ë H 
e © 
e 
© 
€ 
H 
© 
© 
e © 
2e 
8 ê 
e © 
e © 
e © 
e © 
° © 
o © 
o € 
© © 
e © 
e © 
e © 
ee 
e © 
® © 
6 © 
e © 
o © 
e © 
° © 
e © 
o © 
e © 
e © 
e © 
eo 
ce 
e © 
oc 
00 
c00 
00 
oo 
oo 
eo 
o © 
e © 
e © 
eo © 
o © 
eo © 
o © 
° e 
6e © 
8 © 
e © 
e © 
e © 
eo 
ce e 
.e 
ee 
. 
e 
o 
6 
0 
e 
e 
® 
L1 
na 
® 
© 
® 
© 
î 
e 
H 
. 
. 
. 
a 
% 
* 
% 
$ 
% 
&% 
> 
>> 


Betty BALFOUR Fe 
| dans : FUMÉES 
SQUIBS MEMBRE DU PARLEMENT À: 1 


Mise en scène de George PEARSON ë Conwaÿ 


F1 Cu 
e .550099000000000000008000000° 


se o 
Messe 500 € 80082880 0 6 0000008000008000088000800800000000000000000 0 0000 9000000808 


* Présentations %# 
RAPHES HARRY ” | 


MARIVAUX Au CINÉ MAX LINDER 
Octobre E Samedi 13 Octobre 


ADORÉE | LA TIMBALE D'ARGENT 
Î 


| avec Constance BINNEY 
Joseph KILGOUR 


tty BLYTHE, etc. L'ORIENT MYSTÉRIEUX 


Momas H. INCE avec Eugène O'BRIEN 


A la SALLE MARIVAUX 3 Au CINÉ MAX LINDER 
Samedi 3 Novembre d Samedi 10 Novembre 
Betty BALFOUR ë 
| di : L'AFFAIRE D’ARGYLE 
| E avec 
ROSES DE PICCADILLY À Elaine HAMMERSTEIN 
… Mise en scène de George PEARSON È et Robert WARWICK 
M... - 
Dinnnnmannnnnannannnnnn anna nnn nan anne 200 nent nan an PNA NAN AAA EAARAANENNES En Dre Mer Le à 10: HN 2 (PRE 
“ A la SALLE MARIVAUX ë Au CINÉ MAX LINDER 
Samedi 1* Décembre Samedi 8 Décembre 


“ d’après le célèbre roman de Fenimoore Cooper 
interprété par Albert ROXOL : avec 
: Eugène O’BRIEN 


E DERNIER DES MOHICANS! UNE CHAINE QUI SE BRISE 


4x LINDER © A la SALLE MARIVAUX 
Samedi 29 Décembre 


RESPECTEZ LA FEMME ! 


avec 


D: : Madge BELLAMY 
PEARLE : Mise en scène de Thomas H. INCE 
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Les Établissements Ch. BANCAREL 
Concessionnaires de ‘ UNION-ÉCLAIR ” 
12, Rue Gaïillon, PARIS Æ Tél. : Louvre 14-18, Central 32-04 
Présenteront 
MERCREDI 26 SEPTEMBRE 
IVY DUKE 


dans 


LES YEUX D UNE AUTRE 


Comédie dramatique en 5 parties 
Production BLACKSON Sélection NICOLL 


et 


LUCY DORAINE 


dans 


LE GANT NOIR 


Drame en 4 parties 


MERCREDI 3 OCTOBRE : DOROTHY DALTON dans : 


L'ÉTOILE OU CINEMA - PERDUE DANS LA BROUSSE 


AGENCES RÉGIONALES : 


MARSEILLE, 7, rue Suffren, téléphone 4-87 CASABLANCA, boulevard de la Liberté, 
TONIS, 91, rue du Portugal. 

NICE, 25, rue du Pertinax. 

LYON, 16, rue Stella, téléphone Barre 46-74. 
LILLE, 8, rue du Dragon, téléphone 22-60. 


STRASBOURG, 31, r. du Vieux-Marché-aux-Vins, tél, 48-81 
BORDEAUX, 35, rue du Pont-de-la-Mousque, tél. 60-42. 
TOULOUSE, 41, rue d'Alsace, tél. 5-30. 

ALGER, 14, rue Mogador, tél. 24-21. 


JE! BANCAREL © \ 


rte 


Dans le “ Courrier Cinématographique ” du 4er Septembre, il a 
paru deux pages de publicité signées : E. DUPIN, Directeur, ‘* Centre 
Exploitation Ciné Province ” 28, Boulevard Saint-Denis, Paris, 
mentionnant le nom des films suivants de ‘* United Artists ” 


ROBIN DES BOIS 

LE SIGNE DE ZORRO 
L'ETROIT MOUSQUETAIRE 
TESS AU PAYS DES HAINES 


Nous tenons à faire savoir que Monsieur Dupin n'a jamais eu, 
ni a actuellement aucun droit de traiter ces productions. 
LES ARTISTES ASSOCIÉS, S. A. 
12, Rue d'Aguesseau, Paris 
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LES BEAUX FILMS 


LA REINE ÉLISABETH 


présenté à la Mutualité le 10 Septembre 1923 par les Etablissements Charles BANCAREL 


Le film tiré de l’histoire d’Angleterre à son époque 
la plus glorieuse, a été réalisé de main de maître par 
J. Stuart Biackton, dont la « Glorieuse Aventure » est 
dans toutes les mémoires, à un souci minutieux dans la 
reconstitution des décors, une mise en scène nombreuse 
et des costumes somptueux, s’ajoute une admirable 
photographie. 

Lady Diane Manners, qui fut déjà l'interprète de 
Blackton a incarné de son port de reine, cette femme 
qui fit la grandeur et l’indépendance de son pays. 


En l’an 1554, sous le règne de Marie-Tudor, la prin- 
cesse Elisabeth, fille d'Anne de Boleyn et d'Henri VIII, 
enveloppée dans la disgrâce de sa mère, est adroite- 
ment compromise dans un complot. 


Enfermée à la Tour de Londres, Elisabeth retrouve 
parmi ses compagnons de captivité, Lord Robert Du- 
dley, son ami d’enfance, détenu politique, le plus impo- 
pulaire sujet de Marie Tudor et de ses partisans, 

Après quelques mois de prison, Elisabeth cloîtrée 
dans une sévère retraite en un coin perdu de l’Angle- 
terre, assistait au mouvement de rébellion des fidèles 
de Marie Tudor, sa sœur consanguine, dont la haïne à 
peine déguisée, avait prononcé son exil. 


En 1559, Marie la Sangiante mourait. Le 15 janvier, 
après cette mort, Elisabeth était couronnée reine d’An- 
gleterre en l’Abbaye de Westminster. 


Le premier geste de la jeune reine fut de libérer Lord 
Robert Dudley, son camarade, qu’elle appela à la Cour. 
Créé comte de Leicester, Dudley vouait à sa souveraine 
une reconnaissance et un dévouement sans bornes. 


Hostile à l’avènement d’Elisabeth au trône d’Angle- 
terre, la comtesse de Lennox, cousine germaine de la 
défunte Marie Tudor, se joint à l’ambassadeur d’Espa- 
gne, l’évêque de Quadra et à ses partisans. Quadra est 
l’âme d’un complot contre la couronne et projette de 
détrôner Elisabeth au profit du fils de la comtesse de 
Lennox, Henry, fiancé secrètement à la petite reine 
d’Ecosse Marie Stuart. La trahison accidentelle de son 
confident Borghèse avertit Elisabeth de la trame ourdie 


contre elle, 


Dudley, dans son attachement profond pour la reine 
sollicite l’honneur d’entraver les projets ténébreux de 


évêque espagnol. Les conspirateurs doivent se trouver 
à l’abbaye de Newsam où Marie Stuart, débarquée €n 
grand secret sur le sol anglais, a mission de les rencon 
trer. Dudley à Newsam, apprend qu’un émissaire des 
conjurés s’est glissé dans le personnel de la reine et 
qu’Elisabeth doit être assassinée la nuit même dans son 
château de Woodstrock. 


Laissant à Hereford, son compagnon de route le soin 
de prévenir à York le duc de Rutland, gouverneur de 
la reine, Dudley accourt à Woodstrock, à temps pour 
sauver Elisabeth des flammes de l’incendie criminel qui 
dévore le château. 


Surprise à Newsam par le duc de Rutland et ses 
troupes la comtesse de Lennox est faite prisonnière 
et conduite à la Tour de Londres, ainsi que tous ceux 
qui ont fait rébellion contre leur reine. 


Epris d’Elisabeth, Dudley conjure la reine de lui 
donner le droit de la défendre en l’épousant, mais sol- 
licitée à différentes reprises de conclure une union 
avec un prince régnant d’une maison d'Europe, Elisa- 
beth a refusé catégoriquement de se marier, alléguant 
que, restant fille, l’Angleterre demeurait ainsi mai 
tresse de son sort parmi les autres nations. 

L'offre de Dudley est repoussée. L'intérêt politique 
commandant à la nlle d’Henry VIII de n’épouser aucun 
de ses sujets, — pas même Dudley qu’elle aime cepen- 
dant ! | a à 

Le héros de Newsam, sacrifié, garda auprès de sa 
souveraine une longue faveur, admirant cette femme 
qui, pour dominer le monde, voulut conserver dans une 
seule main, le sceptre, la couronne et l’épée ! 


J’ai parlé autrefois dans le Courrier, et fort longue- 
ment du « Sixième Commandement », la gigantesque 
reconstitution qui nous fut déjà présentée par les Eta- 
blissements Bancarel. Nos lecteurs se souviennent cer- 
tainement de l’éloge que j’en fis, pour l’énormité des 
masses qui y furent employées et le mouvement qui 
anime la destruction des villes coupables. 

Cette bande a été très heureusement allégée de quel- 
ques longueurs et retitrée avec soin. Elle n’a pu qu’y 
gagner et est ainsi appelée à un succès certain. 


BODY 
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Les deuxième et troisième films de la maison 


ROSENVAIG UNIVERS LOCATION 


CHERCHEZ LA FEMME 


avec Lucy DORAINE 


et 


LE PRINCE ROUGE 


avec Albert CAPOZZI 


ont été présentés avec le plus grand succès cette année 


Les demandes affluent, et les Directeurs qui ne se sont pas hâtés de retenir ces deux 


super-productions, risquent, s’ils attendent encore 
de ne pouvoir les passer que tardivement 


u’ils se dépêchent donc d’écrire dès maintenant à la Maison 
q P 


ROSENVAIG UNIVERS LOCATION 
4, Boulevard Saint-Martin, Tél. Nord 72-67 
moutrant ainsi qu’ils sont assez avisés pour ne pas négliger l'occasion de faire deux 


grosses recettes en obtenant un gros euccès près du publie, étant dunné Pintense 
publicité qui sera faite sur ces deux super-produclions. 


TT 
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Agences : 


| Guy MAIA, 32, rue Thomas, Marseille, RÉGION du GRAND MIDI. 
| DODRUMEZ, 5, rue de la République, Lyon, Nancy, Nantes, Lille, £tresbourg 
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LE ROI 


MENDIANT 


présenté à l’Artistic, le 18 Septembre 1927, par Resenvaig Univers I ecaticni 


Voici quelque temps déjà que M. Rosenvaig n'avait 
fait le plaisir de me donner quelques photographies du 
Roi Mendiant, et pas un seul instant je n’avais douté 
du succès que pouvait remporter ce film et ceci, à plu- 
sieurs titres. 


L'œuvre de Mark Twan est aimée de tous, et le 
Roi Mendiant est une de ces œuvres qu’on aïme à relire: 
une sensibilité délicate s’en dégage, en s’imposant même 
à l'esprit le moins apte à goûter les délices de la litté- 
rature. 

D’une œuvre bien construite, il était logique de tirer 
un scénario de valeur, et c’est ce qui a été fait. M. 
Rosenvaig a pu juger du succès d’estime fait au film 
qu’il nous présentait. 

Le Roi Mendiant est une œuvre exquise qui possède 
le rare mérite de pouvoir être vue par tous, grands et 
petits. La splendeur de la mise en scène frappera qui- 
conque s'intéresse même de loin, à l’art cinématogra- 
phique, mais plus que tout, le talent du principal inter- 
prète fera accourir les spectateurs. 

Le pivot du film, si jose m’exprimer ainsi, est -un 
enfant. Le petit Titi Lubin qui laisse bien loin der- 
rière lui, les vedettes américaines, fabriquées à coups 
de dollars, pauvres bambins, dont le talent n’existe que 
dans l'esprit de ceux qui les exploitent. 


Titi Lubin est un enfant, mais un enfant qui pense, 
et qui comprend. De ses yeux, sortent mille étincelles, 
il est roi, il est pauvre aussi naturellement qu’il doit 
être un bon petit garçon, remarquablement doué. 


La tâche était lourde pour d’aussi frêles épaules. Mais 
il a compris ce qu’on attendait de lui et sa transforma- 
tion est complète, absolue. 


Son entourage le suit, car il mène le mouvement avec 
crânerie et l’ensemble est en tous points parfait. 


Voici le résumé du scénario : 


Les halls, les châteaux royaux et seigneuriaux reten- 
tissaient de banquets et de fêtes somptueuses qui anrion- 
çaient l’heureuse naissance de Son Altesse, le Prince 
de Galles, héritier d’Angleterre. 


Des bannières flottaient aux tours des châteaux et 
dans les rues de Londres, la foule enthousiaste se pres- 
sait et se bousculait. 


Par un singulier hasard; à l’heure même où dans le 
Palais Royal, le Prince, espoir de la nation venait de 
naître, dans un des faubourgs les plus misérables de 
Londres naissait Bob Duffin dont le père Dick Duffin 
était un maitre vagabond et voleur. 


Des années s’écoulèrent. Le Petit Prince entouré de 
Soins et d’honneurs que lui valait soï sang royal, gran- 


dissait dans une quiétude parfaite, tandis que la vie 
du pauvre Bob était faite de souffrances et de priva 
tions. 


Depuis longtemps une curiosité tourmentait le petit 
mendiant, voir une fois de près le Prince qu’il enviait, 
et pouvoir l’admirer à son aise. 


Il tenta donc de passer inaperçu des gardes qui veil 
laient aux portes du Palais Royal et fin et rusé il allait 
y parvenir lorsque les soldats aperçurent le petit intru$ 
en haillons et le houspillèrent de belle façon. 


A ce moment, le Petit Prince accompagné de ses pré- 
cepteurs vint à passer et commanda aux gardes qui 
s’élaient emparés du petit gueux de le lâcher. Puis il 
ordonna à celui-ci de le suivre. Arrivé aux apparte- 
ments du Prince, le pauvre gueux ne pouvait se lasser 
d’en admirer le luxe et la splendeur. Après s’être suffi- 
samment lesté avec toutes les bonnes choses que le 
Prince lui a fait apporter, il se mit à raconter sa vie 
libre et sans façons, ses jeux d’enfants, les farces et les 
tours qui l’occupaient toute la journée. 


Le Petit Prince était tout oreilles. Oh ! qu’il serait 
bon de pouvoir vivre libre quelques heures, sans être 
importuné de cérémonies et de contraintes ennuyeuses! 
Jamais l’idée de la misère n’avait pénétré jusqu’à lui, 
mais aussi il n’avait jamais connu de vrais plaisirs 
d'enfants. Il fut tout à coup saisi du désir de gambader 
et de jouer comme les autres enfants. 


Les instances du Petit Prince devenant de plus en 
plus pressantes, le petit vagabond finit par consentir à 
échanger ses habits avec lui. 


Les voilà transformés tous les deux, le petit gueux 
tout maladroit dans son somptueux habit royal, et le 
Petit Prince gardant son attitude et ses gestes de gen- 
tilhomme malgré ses guenilles. 


Pauvre Petit Prince comme il devait bientôt se repen- 
tir de son désir de jouir d’une heure de liberté! 


Ce fut une vie de misère et de souffrance qui fut son 
lot. Une nuit errant sans gite dans les rues de Londres; 
il rencontra par hasard Dick Duffin, qui le prenant 
pour son fils, l’entraîna chez lui, l’accablant de mena- 
ces et d’injures. Personne ne voulait croire le pauvre 
petit, assurant qu’il était le Prince Royal, autour de 
lui on riait en se moquant de ses prétentions. 


Au Palais, il y eut une consternation générale lors- 
qu’on s’aperçut du triste changement qu'avait subi 1e 
Petit Prince. C’est en vain que Bob Duffin, effrayé des 
cérémonies de la cour, des courtisans, de la splendeur 
des appartements, se révoltait, on ne croyait pas ses 


PRÉSENTATION SPÉCIALE 


Cinéma MAX LINDER, 24, Boulevard Poissonnière 
LUNDI 1: OCTOBRE 1923, à 10 heures très précises  ——— 


WILLIAM FOX 


présente 


GASPARD COLIGNON 


SUNSHINE-COMÉDIE 


interprétée par 


GASPARD (CHESTER CONKLIN) 
GEORGES WALSH 


dans - ——— 


| COMÉDIE DRAMATIQUE 


PICRATT PASSE-PARTOUT 


SUNSHINE - COMÉDIE 


interprétée par 


PICRATT (AL ST. JOHN) 
FOX FILM 


AGENCES : 
FOX FILM LOCATION, 21, rue Fontaine, PARIS 9° — Tél. Trudaine 28-66 


ALGER, 29, avenue de la Bouzaréah 
BRUXELLES, 35, rue Fossé-aux-Loups, tél. 109-18 


— 


BORDEAUX, 40, rue Poquelin-Molière, tél 45-69 
LYON, 75, rue de la République, tél. 27-95 
LILLE, pl. du Théâtre, r. d. Manneliers, 12, t. 22-98 
MARSEILLE, 31, vue Dieudé, tél. 61-97 


STRASBOURG, 3, rue du 22-Novembre, tél. 42-48 
GENEVE, 18, rue de la Croix d'Or, tél. Stand 965 
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propos et l’on chuchota bientôt que le Petit Prince était 
devenu fou. 

Affligé par la prétendue maladie de son fils, le vieux 
Roi mourut. Cette nouvelle parvint aux oreilles du 
Prince qui réclamait de son mieux la place qui lui était 
due sur le trône d’Angleterre. Grâce à l’aide d’un fidèle 
chevalier il parvint à échapper aux cruautés de ses 
tourmenteurs et au moment même où l’on s’apprêtait à 
mettre la couronne sur la tête du petit mendiant, il 
fendit la foule et réclama ses droits de véritable héri- 
tier du trône. « Le Petit Bob Duffin heureux d’être 
débarrassé de cette dignité qui l’accablait, le fut plus 
encore après Jes paroles du jeune Roi : « Je prendrai 
soin de toi et de ta mère, » 

Le jeune Roi se rendant compte de la misère qu’il 
avait lui-même éprouvé, fit serment d’employer le pou- 
voir qui était entre ses mains pour soulager les mal- 
heureux et les infortunes de son peuple. 

Il faïlait, autour du principal interprète, un cadre 
digne de sa majesté, ou de ses haïllons et ce cadre fut 
composé avec un soin particulier. Une figure bien 
remarquable évolue avec sûreté et surtout ne cesse pas 
un instant d’être sincère, ce qui est fort rare dans une 
figuration. 


Avec, DOLEY DAVIS 
Films Marcel MANCHEZ, 36, Avenue 


La reconstitution historique ayant été très recher- 
chée, le résultat en est parfait et absolument exact: le 
moindre détail a été examiné avec soin, il en ressort 
une cohésion digne d’éloges. Les photos sont belles: 
Encore une fois, il convient de remercier le très dis- 
tingué directeur de Univers Location, dont les oreilies 
seront doucement caressées par les applaudissements 
nombreux qui retentiront dans les salles de cinéma de 
France qui passeront le Roi Mendiant. Sarnr-DENIs. 


Aimez-vous pleurer et rire ? 


Vous programmerez : 


“Claudine & Le Poussin 


ou 


“LE TEMPS D’AIMER 


Histoire Cocasse et Mélanco'ique 


DE 


MARCEL MANCHEZ 


FE 


Hoche -:- PARIS 
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SUR L'ÉCRAN 


Remerciements. 
Cette semaine le Courrier a reçu 


QUATRE 
abonnements nouveaux, ceux de : 
Himalaya Film Cie, à Paris; 
M. M. G. Dini Films à Nice; Le Directeur du Cinéma 
des Familles, Le Portel (P.-de-C.). 
Oscar Chaubert, Directeur du Cinéma l’Aiglon, Ai- 
gle Vaud (Suisse). 
Il a également reçu : 
TROIS 


renouvellements, ceux de : 

MM. Louis Regnault, Directeur de la Location des 
Etablissements Aubert, à Paris; Hérbé, Administra- 
teur des Etablissements Aubert, à Paris. 

A. Dradin, Directeur du Cinéma Olympia, à Stras- 
bourg (B.-Rhin). 

Banuls Fauteuils, Alais (Gard). 

Tous nos remerciements. 

Les changements d'adresse de : 

M. M. G. Gros, à Paris. 

L. Dubreuil, Brassac-les-Mines (P.-de-C.); Francis 
Reveillet, Grenoble (Isère); Vincent Bassot, Vichy 
(Allier), sont effectués. 

F% 
A Mulhouse 

Ainsi que nous l’avons dit dans notre précédent 
numéro, un grave conflit s’est élevé entre la munici- 
palité de Mulhouse et les directeurs de cinémas de cette 
ville. 

Seule de toutes les villes de France, Mulhouse 
payait en dehors des taxes d'Etat, une taxe municipale 
de 10 %. En vain, pendant un an les directeurs, tous 
solidaires, réclamèrent à la municipalité l’abolition ou 
la diminution d’une charge aussi lourde. La Commis- 
sion des finances mulhousiennes, mal éclairée, main- 
tint sa décision; si bien que l’été venu, les directeurs 
se voyant acculés à la faillite avertirent la municipa- 
lité qu’au mois de septembre ils interrompraient leur 
exploitation et licencieraient leur personnel. 

Devant cet ultimatum, le Conseil municipaï de 
Mulhouse serait disposé à se départir de sa rigueur. 
Nous serons fixés bientôt sans doute et nous en repar- 
lerons. 


# 
4% 


Pour le Japon. 

M. Blondel, le sympathique directeur du Palace d’Ar- 
ras, a fait, dans son établissement, une série de quêtes 
‘ au profit des sinistrés du Japon. 

Ces quêtes ont produit la somme de 767 fr, 50, 


La Garçonne. 

La Garçonne a été présentée en petit comité mer- 
credi matin, au cinéma Pigalle. 

Les invités sont restés sagement assis et des applau- 
dissements se firent entendre à la fin de la présenta- 
tion. 

Le public français verra-t-il la Garçonne ? ? ? Mys- 


tère ! 


# 
CE 


Credo. 
On a présenté jeudi, 20 septembre, au cinéma De- 


‘mours, à 10 heures, en petit comité, Credo. . 


Comme par hasard, l'invitation destinée au Cour- 
rier Cinématographique n’est pas parvenue. Nous le 
regrettons. 

É% 
Communiqué. 

La société anonyme « Airell Films », 84, rue d’Ams- 
terdam, Paris, informe MM. les Directeurs qu'elle a 
choisi comme agent pour l’Alsace-Lorraine, le Grand 
Duché de Luxembourg, et les Territoires de la Sarre, 

M. Wintrich, 12, rue des Ecrivains, Strasbourg. 

F4 
Vingt ans après. 

Dranem vient d’avoir la Croix. Ah ! les petits polis, 
les petis pois, les petis pois. quel honneur et quelle 
joie |! 

Cette distinction honorifique fait loucher un de nos 
plus turbulents mutualistes, qui vient de fonder lui 
aussi, une maison de retraite. 

Vingt ans, mon vieux, disait-il à un de ses clients 
en lui servant l’autre soir, un demi bien tiré, il a at- 
tendu vingt ans !. Si je n’ai pas plus de veine, je serai 
décoré en 1943. Pourvu que d'ici là ma maison 
de retraite ne s'effondre pas... 

#4 
De passage. 

Signalons le passage à Paris de notre excellent 
collaborateur et ami, Armand Guidoux, de Lausanne, 

M. Guidoux, comme il le fait périodiquement, nous 
a documenté sur les manifestations suisses du cinéma. 
Il reprendra prochainement la suite de ses chroniques 
si appréciées de nos lecteurs. 

En souhaitant la bienvenue à M. Guidoux, nous lui 
exprimons toute notre sympathie. 


ETABLISSEMENTS A, F. B. 


145, Rue de Belleville - PARIS (19) 
Té'éphone : NORD 66-05 


Revision, Transformation et Mise au Point 
d'Apparetls Ginématographiques. — Accessoires 
et Pièces de Rechange. 
Iris et Vo'ets Spéciaux pour Appareils de prise de Vues 
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Précisions. 


On a annoncé à diverses reprises dans la presse que 
la société des Grands Films Indépendants s'était cons- 
tituée associant les noms de MM. Jacques Feyder, Max 
Linder et René Hervil. 

Ce sont là trois talents évidemment de nature bien 
différente, mais qu’il faut avant tout, se féliciter de 
voir fleurir sous les auspices de la nouvelle firme. 

Pour satisfaire la curiosité de nombreux lecteurs 
qui nous posent la question, nous pouvons affirmer : 

1° Que le siège de la société est 12, rue de la Chaus- 
sée-d’Antin. Téléphone Central-83-00. 

2° Que la nouvelle société bien qu’occupant des 
bureaux dans le même immeuble, n’a rien de com- 
mun, ni de près, ni de loin, avec la Mundus Film. 

3° Qu'il s’agit d’une société anonyme française cons- 
tituée avec des capitaux français, dons les statuts se- 
ront déposés très prochainement. 

4° Le capital social est fixé d’ores et déjà à 600.000 
francs. 

5° Le Fondateur de cette Société est M. Aloys de 
Christen, 126, boulevard du Montparnasse, Paris. 

Ainsi nous pensons mettre fin à tous les bruits fan- 
taisistes ou tendancieux qui circulent dans notre cor- 
poration et contribuer, de toutes nos forces, à assurer 
la vitalité de la nouvelle société, à laquelle nous sou- 
haitons brillante réussite. 


# 
#4 


Introduction à la vie dévote. 

Cette fois, il paraîtrait que c’est sérieux, une de nos 
plus jolies et plus fines de nos stars nous quitte pour 
entrer au couvent. 

France Dhélia, prendrait paraît-il, le voile... au moins 
temporairement et pour se préparer sinon à prononcer 
des vœux définitifs, (nous ne l’admettrions pas), mais à 
tourner une extraordinaire production, Sainte Thérèse 
d’Avila. 

L’ardente et mystique amante de Jésus-Christ aura là 
une interprète de belle race... Le metteur en scène du 
film, prétend, à l'heure où nous écrivons garder l’ano- 
nymat. 

Comme la chose se fait dans le plus grand mystère, 
nous espérons, toujours bien informés, donner prochai- 


nement le lieu de sa retraite. 


%e 
k #4 


Le Secret de Polichinelle. 


N'oubliez pas que « Le Secret de Polichinelle » sera 
classé parmi les chefs-d’œuvre français et sera présenté 
par Aubert, Vandal et Delac, au Gaumont-Palace, le 
mercredi 26 septembre, à 14 h. 30. 


Faute d’une majuscule 


Par suite d’une erreur typographique, nous avons 
imprimé dans notre dernier numéro, en petite nou” 
velle : « M. Gloriod ne possède la représentation des 
super-films que pour les départements de la région 
parisienne... 

C’est la Super-film qu’il faut lire. 

M. Gloriod, en dehors de la Super-Film, représente 
en effet, les marques les plus célèbres et pour un nom 
bre de départements beaucoup plus important, 


Démenti 


On nous écrit : 

Pour couper les ailes à certains canards qui cir- 
culent à Bordeaux, j'ai l'honneur de vous prier de bien 
vouloir faire connaître par la voie de votre estime 
journal que le CINEMA-THEATRE NANSOUTY nest 


pas actuellement, à vendre. 
RENÉ RESTE. Directeur 


Cinéma-Théâtre Nansouty, Bordeau* 


VOULEZ-VOUS LIRE ? 


Plusieurs Directeurs de Cinémas organisent circuits 
intermèdes afin obtenir maximum avec prit avant 
geux minimum. Prière aux collègues que cela intéresser 
d'écrire au COURRIER, initiales R. L. D. 
ce LEUR CEA PP SRE Pege EURE NUM tel ep tp 


MAX GLUCKSMANN 


Exclusivité de tous BEAUX FILMS pour les Républiques ARGENTINE, CHILI, URUGUAY et PARAGUAY 


Maison principale : BUENOS-AIRES, Callao 45-83 - Succursales : SANTIAGO DE CHILI, fugustinas 728 ; MONTEVIDEO, {8 de Julio 966 
À Maisons d'achat : NEW-YORK, 145 West 45 th. St — PARIS, 46, Rue de la Victoire (IX£), Tél. : Trud. 07-13 


La plus importante Maison Ginématographiqué 
de l'Amérique du Sud 
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Petits bureaux meublés à louer 
S’adresser au Courrier 


pour tous renseignements. 


EE — ———_— 


A méditer. : 

Pathé-Consortium, paraît-il, à pris la décision d’im- 
poser le pourcentage aux Directeurs de cinémas et ceci 
aux conditions suivantes : 

De la 1"° à la 39° semaine, 25 .%i de la recette. 

De la 40° à la 49° semaine 30 % de la recette. 

Au-delà de la 50° semaine, 32 % de la recette. 

; É% 
PETITES NOUVELLES 

L’excellent metteur en scène Saidreau, dont on vient 
d’applaudir « La Tante d'Honfleur », achève son film 
« À la Gare ! » d’après le vaudeviile de Nancey « Il 
est... le Chef de gare. 


44 
Le cinéma Elysée, à Lessac (Gironde), n’existe plus. 


% 
Le Cinéma de l’avenue Carnot, à Ussel (Corrèze), 
n'existe plus. 


* 

Notre excellent collaborateur, Henry Lepage, qui se 
repose actuellement à Thury, achève ses vacances et 
prépare, dans le calme reposant de sa villégiature, 
une brillante série d’articles. 


4 
Les bureaux de l’£re Nouvelle, sont transférés 7, rue 
de Metz (X°). 


M. Carl Laemnlé, directéur général de Universal 
Film Corporation rentre à New-York. Il est actuelle- 
ment en route, mais il fera escale à Londres, où il pas- 
sera quelques jours. M. Dlofson, directeur de Universal 
Film à Paris, l'accompagne jusqu’à Londres. 


L’excellent metteur en el Jacques Feyder, achève 
« Visages d'Enfants » au studio de Joinville. 

À titre d’information disons que ce beau film a été 
exécuté pour le compte des Grandes Productions Sou- 
baloff de Lausanne. 

Dès que Jacqus Feyder aura terminé, il se rendra à 
Vienne, où il doit tourner, avant les « Dieux Rouges », 
deux films pour le compte de la « Vita ». Cette puis- 
sante société autrichienne met à la disposition du ta- 


DÉCHETS DE FILMS ENLEVÉS 


Présentation spéciale du 2 Octobre 


à 10 heures, à la SALLE MARIVAUX 


L’Araignée et la Rose 


Superproduction des Films FORDYS 
Etablissements E. GIRAUD, 7, Rue de Berri 


lentueux artiste, ses magnifiques studios anémagés avec 
le dernier mot de la technique cinématographique. 


*# 
ke 


On nous affirme que la Paramount de Paris, vient 
d'augmenter ses tarifs de location de 75 %. 
#% 
On a inauguré lundi, 1% septembre, à "80h. 30, 1e 
Montmartre Palace. Antoine a fait une intéressante 


causerie sur le cinéma. 


L'Opérateur. 


# 
CHE 


Le “ Courrier *” Financier 


SPL DS DPI 


Constitutions de Sociétés 


Par acte s. s. p., en date à Paris, du seize juillet mil neuf 
cent vingt-trois, dont l'un des originaux à été annexé à la 
minute d'un acte de déclaration de souscription et de verse- 
ment reçu par M° André PRUDHOMME, notaire à Paris, le 
trente et un juillet mil neuf cent vingt-trois. 

M. Charles BANCAREL, industriel, demeurant à Leval- 
lois-Perrel (Seine), rue Danton, n° 59 bis. 

A fait apport à la Société anonyme des Etablissements Ch. 
BANCAREL, au capital de trois millions de franes, dont le 
siège est à Paris, rue Gaïllon, n° 412; 

I. — Du fonds de commerce à usage d'établissement in- 
dustriel et commercial d'appareils el d'accessoires cinémalo- 
graphiques dont il est propriétaire et qu'il exploite à Leval- 
lois (Seine), rue Danton, n° 59 bis ; 

II, — Du droit au bail d'un immeuble à usage de salle 
cinématographique et de spectacles sis à Angoulême (Cha- 
rente), rue Marengo, et des malériel et agencement garnis- 
sant ledit immeuble. 

Les apports ci-dessus onb été effectués à charge, par la 
Société Anonyme des Etablissements Ch. BANCAREL, de re- 
prendre les matières premières, approvisionnements, mar- 
chandises fabriquées ou en cours de fabrication, existant dans 
les fonds de commerce apportés au jour de la constitution 
définitive de ladile Société, laquelle dale du dix août mil 
neuf kent vingt-trois. 

En représentation de ses apports, il a élé attribué à M. 
BANCAREL des actions « À » de la Société, entièrement libé- 
rées et une somme en espèces s'appliquant, celle-là, au fonds 
de commerce « d'Angoulême »: le prix des « marchandises » 
que la Société à charge de reprendre, a été stipulé payable 
en espèces au plus tard dans les six mois de la constitution 
de la Société. 


sur demande et aux 
MEILLEURS PRIX 


DES NE NOMME RSR NPNRNE PRIT 
Établissements L. SUTTO, PARIS, 23, rue Pasquier (8) - LOUVRE 43-12 
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En conséquence: 

1° En vertu de l'article 7 de la loi du 17 mars 1909, Jes 
kréanciers de M. Charles BANCAREL auront un délai de 
quinze jours, à compter du jour de la publication de l'acte de 
Sociélé ci-dessus énoncé, pour faire connaître, soit au greffe 
du Tribunal de commerce de la Seine, soit au greffe du 
Tribunal de commerce d'Angoulême, leur qualité de créan- 
ciers el la somme qui leur est due; 

2° En vertu de l’article 3 de la loi du 17 mars 4909, les 
créankiers de M. Charles BANCAREL peuvent, dans les dix 
jours de la parution du présent avis, former opposition au 
paiement des prix, à l’un des domiciles ci-après élus : 

À Paris, 48, rue de Provence, chez MM. A. RIVET, et L. 
VAILLANT ; 

Et à Angoulême, en l'étude de M° DESERCES, avoué. 

(Gazette du Palais) 


AUGMENTATION DE CAPITAL 


MM. les actionnaires de Pathé-Cinéma, anciens Etablisse- 
ments Pathé Frères, société anonyme au capital de 30.000.000 
de francs. Siège social, 30, boulevard des Italiens, Paris, 
sont invités à assister à l'assemblée générale extraordinaire 
qui se tiendra à Paris, 19, rue Planche, en l'Hôtel des Ingé- 
nieurs Civils, le 28 septembre 1923, à 11 heures du malin, 
pour äélibérer sur l’ordre du jour suivant L 

Augmentation du capital social par la créalion d’eetions 
à souscrire el à libérer en numéraire avec prime ; 

Modification à l'article 6 des statuts, comme conséquence 
el sous condition suspensive de la réalisation définitive de 
l’'augmentalion de capital: ï 

Pouvoirs à conférer au Conseil d'administration pour l'exé- 
culion des décisions de l'assemblée. 

Tous les aktionnaires, quel que soit le nombre de: leurs 
actions, peuvent assister à l'assemblée ou s'y faire repré- 
senter. 

Les propriétaires de titres au porteur ef les titulaires de 
certificats d'actions nominatives devront, pour assister à l’as- 
semblée, déposer leurs titres cinq jours au moins à l'avance, 
dans les établissements suivants ou dans leurs succursales 
‘ et agences; \ 


IL est le nlus robuste, simple et pratique. 


marche. 
du cratère de l'Arc. 


des Français: 


dispositif Brevete. 


Les arcs à Miroir X.X.X. remplacent les Arcs 


L’arc à Miroir “PHEBUS” remplace les Arcs 


car il est supérieur aux meilleurs. Il procure sur ceux-ci une nouvelle 
économie de courant de 50 0/0, par suite de son miroir spécial à 
grand rendement qui est aussi inoxydable et incassable 
IL permet le centrage antomatique des charbons en 
IL possède un index amovible qui donne le point exact 
IL emploie des charbons de toutes marque, et surtout 
IL a des porte-charbons à serrage automatique, sans 


SP er US RER BE 
ressort, admettant toutes lougueurs de charbons. 
IL est le meilleur marché car il est construit en France. 


SEUL IL permet la projection Fixe avec son nouveau 


Nombreuses références d’Exploitants en France et à l’Étranger. 


: Présentation spéciale du 2 Octobre 
à 10 hzures, à la SALLE M ARIVAUX 


L’ARAIGNEE et la ROSE 


Superproduction des Films FORDYS 


Etablissements E. GIRAUD, 7, Fue de Berri 


Crédit Lyonnais; 

Comploir National d'Escompte de Paris. 

Société Générale, 

Crédit Industriel et Commercial, 

Banque Privée, 

Crédit Commercial de France, 

Banque Adam. 1 

Il sera remis à chaque déposant un récépissé qui servira 
de carte d'entrée. 

Les récépissés de dépôt dans les maisons de banque seront 
acceplés aux lieu el place des titres eux-mêmes. x 

En raison des décisions à prendre et du quorum exigé poul 
que celle assemblée extraordinaire puisse délibérer valable= 
ment, MM. les aclionnaires sont instamment priés soil d'} 
assister en personne, soit de s'y faire représenter. 

Il sera alloué aux aclionnaires une somme de deux francs 
par action représentée à l'assemblée générale, à Ja condition 
que cette assemblée générale réunisse le quorum nécessairé 
à sa validité. 

Le Conseil d'Administration. 


ordinaires 
à Miroir 


S’adresser : SOCIÉTÉ PHEBUS, 43, rue Ferrari, MARSELLE, ou à ses Agences. 


nn 
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Personne ne peut contester la Belle Production 
présentée cette année par 


ROSENVAIG UNIVERS LOCATION 


avec 


LE RAVIN DE LA MORT 


Interprété par 


Luciano ALBERTINI et Lya de PUTTI 


Voici un aperçu des Etablissements qui ont retenu ce Superfilm et qui 
feront, grâce à lui, une Recette Extraordinaire : 


Aubert Palace -- Tivoli -- Palais Rochechouart -- Saint-Paul -- Montmartre- 
Palace -- Palais des Fêtes -- Artistic -- Maïllot-Palace -- Palais de la Mutualité 
Omnia Palace -- Voltaire -- Convention -- Montrouge-Palace -- Régina Grenelle 
Palace -- Triumph Cinéma -- Crystal Palace Rambouillet -- Splendid Palace 
Succès Palace -- Paradis Gambetta Palace -- Améric Ciné -- Ciné Saint-Marcel -- 
Magic-Ciné -- Cinéma Moderne -- Ciné Palace -- Danton Palace -- Monge 
Palace -- Pernety Cinéma - Ciné Ordener -- Idéal Ciné -- Alhambra - Ménil 
Palace -- Excelsior — Pyrénées Palace -— Family Cinéma -- Béranger Palace -- 
Magic Ciné à Levallois -- Eden à Nanterre -- Eden à Noisy le-Sec -- Alhambra 
à Asnières -= Le Capitole à Boulogne-sur-Seine -- Palais Rémois à Reims -- 
Aubervilliers Family - Palace Eden Cinéma à Champigny - Cinéma de l'Horlog= 
à Saint-Maur -- Cinéma Malakoff -- Trianon Cinéma à Neuilly-sur-Seine -- 
Casino de Puteaux — Le Capitole à Suresnes -- Bécon-Palace, etc., etc. 


Les DIRECTEURS qui n’ont pas encore donné leur date 
sont priés d'écrire directement à 
ROSENVAIG UNIVERS LOCATION, 4, Boulevard St-Martin — Tél. Nord 72-67 


pour retenir 


LE RAVIN DE LA MORT 


qui sera le Triomphe de la Saison et remplira la Caisse des Directeurs 
- - - en contribuant au relèvement de la Cinématographie - - - 


RÉPÉPSÉRÉEREÉLLESES 


CÉLLLLLLLLLILLLLLELLLLLLLLLLLLLILILLLLL] 


Agences : GUY MAIA, 32, rue Thomas, MARSEILLE, Région du Grand Midi ; 
DODRUMEZ, 5. rue de la République, LYON ; 
NANCY, NANTES, LILLE, STRASBOURG. 


PLLLTLLLLLLLLLILTSIITLLATLTLLIELELELLLLZLTE 


CRÉIIIIIITIIIIIIIIIITIIIIIII TITI II. 
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SUR LE STADE DU FILM 


Nous jetterons cette semaine, un coup d’œil en ar- 
rière, et nous rendrons compte des films qui ont été 
présentés depuis le 13 septembre, ce que l’abondance 
des matières nous avait empêché de faire jusqu’à ce 
jour : 

“% 
Présentations du 3 au 8 Septembre 


Société des Etablissements Gaumont 
Nos lecteurs trouveront, dans notre numéro de la 
semaine dernière, le compte rendu détaillé de ces 
présentations. 
“4 
Présentation du lundi 3 septembre 


Cinématographes Phocéa 

Boum ! voilà, (Haïk), comédie burlesque, interprétée 
par Mic et Mac, 600 mètres. 

Un scénario d’une telle sottise qu’il vaut mieux n’en 
pas parler. L'interprétation est bonne. Ensemble bien 
moyen. 

Le Diamant Vert, (film français), ciné-roman en 12 
épisodes, mise en scène de M. P. Marodon, interprété 
par Marthe Lenclud, et Manuel Caméré. 

Trois ans pour un film est une date, cependant le 
Diamant Vert, ne se ressent pas de son âge. Seuls, les 
vêtements des interprètes déconcertent un peu. sur- 
tout les chapeaux masculins. La mise en scène est très 
soignée. Beaucoup de scènes équestres, ce qui plait 
toujours au public. 

1°" épisode. Les Aigles noirs 1.155 m. 

2° épisode. La première bataille, 1.000 m. 

3° épisode. Manuela la Catalane, 900 m. 

4° épisode. Louisette Brochu, 910 m. 

5° épisode. Un pas. Un geste. Je la tue, 890 m. 

6° épisode. La mort de Maubreuil, 900 m. 

7° épisode. Par la ruse ou par la force, 930 m. 

8 épisode. Criquet, héroïque enfant, 925 m. 

9° épisode. La chasse à l'homme, 820 m. 

10° épisode. Le secret de Marabout, 880 m. 

11° épisode. Criquet devient millionnaire, 870 m. 

12° épisode. Au couteau ! 675 m. 


nr 


Présentation du Mardi 4 Septembre 


Etablissements Giraud 2 

Le Scandale (film Legrand). D’après la pièce d’Henf! 
Bataille, avec MM. Vanni Marcoux, H. Victor, Mesda 
mes Hilda Baïley et de la Croix. 

On connait la pièce de M. Bataille. L’action, pour es 
besoins du film se passe à Nice, ce qui permet de voir 
de belles photos. 

L’Interprétation est excellente. 

É% 
Exploitation des Films Eclipse 

Dédé fait une cure, comique, 595 m. 

L'Appel de la Montagne. — Drame alpestre en 5 pa” 
ties. Mise en scène de M. Porchet. 

Ce film a été tourné en Suisse, 2.030 mètres. 

La réalisation en est heureuse, nous voyons ici, n0! 
pas seulement une œuvre fort intéressante, mais aussl 
un bon documentaire. 

L'interprétation générale est excellente, il convient 
de féliciter M. Vina, un parfait artiste de l’'Ecran qué 
nous serions heureux de voir jouer plus souvent. 


# 
#k% 


Présentation du Mercredi 5 Septembre 
Pathé-Consortium-Cinéma 


Le réveil d'une femme, comédie sentimentale en 
parties interprétée par Florence Vidor, 1.650 mètres: 

C’est bèbète, ennuyeux et monocorde. 

Du Pathé. Quoi ! 

Soyez votre propriétaire, comique, 310 mètres. 

Harry Poliard s’agite à son ordinaire, et ce trépide- 
ment devient fastidieux. 


5 


#4 
Universal Film Manufacturing 
L'ombre d’une faute, drame interprété par GladY° 
Dalton. (Spécial attraction), 1.352 mètres. 
Une histoire d’aventures. Une jolie interprète. Tout 
ce qu’il faut, en un mot, pour réussir, 


Buffalo-Bill, Aventures dramatiques, interprétées paf 
Art Acord. 


CINÉMATOGRAPHES E. STENCEL 


IL Rue du Faubourg Saint-Martin, PARIS - Tel. Nord 45-22 
LAMPE À ARC A MIROIR 


, ù 

s adaptant dans toutes les lanternes, pratique 

et robuste, réalisant une extrême économie 
de courant et de charbons 


GARANTIE A L'ESSAI — DÉFIANT TOUTE CONCURRENCE 
— Réparations d'Appareils de toutes Marques — 


TOUT CE QUI CONCERNELE CINÉMA 


LE COURRIER CINEMATOGRAPHIQUE 3% 


COMPTOIR DU CINÉMATOGRAPHE 
Téléphone : ARCHIVES 24-79 
Maison KH. BLE RIOT 


Gaston LARDILLIER, Successeur 


187, rue du Tembpie, PARIS 


MATÉRIEL CINÉMA NEUF ET OGGASION 

VENTE - ACHAT - ECHANGE 
Charbons pour Lampes à Arc “ CONRADTY ? 

les meilleurs, les plus réputés 
Groupes Eiectrogènes ‘ ASTER ” 
Vente, Achat, Echange et Location de Films 


1 épisode. A l’Assaut du Rail, 850 mètres. 

De l’action, du mouvement et espérons-le, de belles 
histoires d’Indiens. Attendons la suite. 

Blanc et Noir. Comique, 525 mètres. 

Jo et l'Afrique sont amusants mais le film n’est pas 


neuf. 


F4 
Présentation du Jeudi 6 Septembre 
Société Française Anonyme des Films Paramount 

Un Père improvisé, avec Thomas Meighan, bonne 
interprétation, 1575 m. 

Pour l'Enfant, comédie sentimentale, interprétée par 
Mac Avoy, 1.360 m. 

La formule ordinaire du film américain. Rien de bien 
Extraordinaire. 

Société des Cinéromans. 

L'Enfant Roi, grand film historique en 8 épisodes 
(1.000 m. et 1.500 m.), d’après le roman de Pierre 
Gilles. 

Beau film, bien réalisé, et parfaitement reconstitué. 
Toutes nos félicitations à M. J. Kemm et aux interprè- 
tes Mmes Lionel, Madys et MM. J. Hamman, Sance, Ar- 
Sentin, etc. 

4 
Présentation du Lundi 10 Septembre 
Etablissements Ch. Bancarel 
Le Sixième Commandement, ciné tragédie, 3.250 m. 
Une réédition, Lucy Doraine est belle. 
x 
Présentation du Mardi 11 Septembre 
Etablissements Giraud 
‘ Le chant de l'amour triomphant, super-production 
française de la Société des Films Albatros, 2.000 m. 
Un très très beau film dont peut être fière la maison 


des films Albatros. Tourjansky est un maître, auprès 
duquel beaucoup des nôtres peuvent aller prendre des 
leçons. La photo est magnifique et la mise en scène 
parfaite. 

Madame Nathalie Kovanko est exquise et toutes nos 
félicitations à MM. Jean Angelo, Rolla Norman, Jean 
d’Yd et Koline. 


%e 
4 
Présentation du Mercredi 12 Septembre 
Pathé-Consortium 


Pathé-Consortium a présenté mercredi dernier, 12 
Septembre « Pax Domine », film tiré de la nouvelle 
dramatique de Maurice Rostand. (L'Homme que j'ai 
tué), mise en. scène de René Leprince. 

Très franchement, il faut reconnaître que Leprince 
nous avait habitué à d’autres productions que celle-ci 
dont l'intérêt au point de vue scénario est absolument 
nul et qui fut accueillie plutôt fraîchement. 

L'action est inexistante, en même temps qu’embrouil- 
lée et confuse et les situations invraisemblables, — 
jusqu’au titre lui-même, qui ne signifie absolument rien. 
Quant à la nouvelle de Maurice Rostand, il n’en reste 
rien qu’un très vague souvenir dans cette adaptation 
et je défie bien, si ce n’était indiqué, de deviner que 
Pax domine, est tiré de l'Homme que j'ai tué. 

L'œuvre littéraire, d’ailleurs, ne présente guère plus 
d'intérêt que l’œuvre cinématographique. Alors ?.… 
Alors nous demandons à Leprince, consciencieux, 
artisan de notre art, de choisir à l’avenir d’autres sujets 
de films, car celui qui vient de nous être présenté est 
anti-cinématographique au possible. 

A part cela, belle photo et interprétation honora- 
ble. Mais cela ne suffit pas. 


DHE BEST CONTINENTAL AGENTS FOR ALL PLAN TRANSACTIONS 


(projecting room — C. H. entries with cash advances re-editing — re=t tling} 
Moderate rates -- First class references -- any guarantee given 


_ Etablissements L. SUTTO. PARIS, 23, rue Pasquier (8°) - LOUVRE 43-12 
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LOUER 


SALLE A 


POUR 


CINÉMA MUSIC -HALL 


SEUL DANS RÉGION IMPCRTANTE 
BEL AVENIR 


Pour conditions et traiter 


GROSJEAN et BEAUDOUT. Eshly (S.-et-".) 


Présentation du Samedi 15 Septembre 


Cinématographes Harry 


L'hiver qui. arrive à grands pas, ramène une abon- 
dance de présentations, qui, malheureusement, ne sont 
pas toutes de choix, La maison Harry privilégiée conti- 
nue à nous donner des œuvres intéressantes, fort bien 
montées, et chose qu’il convient de signaler, en pas- 
sant, accompagnées d’une orchestration parfaite en tous 
points. 

Nous avons, samedi dernier, été régalé d’un pro- 
gramme fort intéressant. 

La Cité des Rêves, un documentaire de 230 mètres, 
les photos en sont fort belles. Il est à regretter seule- 
ment qu’il Soit si court. 

Un comique intitulé Oh ! les jaloux, (600 mètres), qui 
force le rire et amusera infiniment le public puis en- 
fin, le morceau de résistance, le film intéressant à tous 
les points de vue. 

Son Petit, tiré du célèbre roman de Charles Harris, 
mise en scène de Georges Archaimbault, et photogra- 
phies de André Barlatier (1.705 mètres). 

Son Petit, est une étude intéressante d'états d’âme ex- 
trêmement divers, très opposés, et gardant chacun une 
personnalité très marquée. 

En voici le résumé bien incomplet, hélas, mais qui 
donnera déjà quelque indication sur la ligne générale 
de l’œuvre en elle-même. 

George Bray, employé des Forges et Aciéries de Ja- 
mes Godwin, à Harrisburg, en Pensylvanie, vient d’être 
placé sous les ordres d’un nouveau directeur, Warren 


# 
a ADD 
NE mm 77 pes 


Présentation spéciale du 2 Octobre 


à 10 heures, à la SALLE MARIVAUX 


L’ARAIGNÉE et la ROSE 


Superproduction des Films FORDYS 
Etablissements E. CIRAUD, 7, Ru: de Berry 


Flint, un intrigant capable de tout pour satisfaire ses 


convoitises. 

Amoureux de Lucy Godwin, la fille de son patron, Je 
nouveau Directeur apprend que celle-ci aime et est 
aimée de George Bray, son employé, et qu’ils doivent 5€ 
marier un jour. 3 

Dépité, Flint tente de les séparer, par ruse, mas 
George découvre cette manœuvre et cherche querelle 
à son directeur. Cette algarade serait cause de la pêrté 
de l’emploi de George, si, devant les prières de sa mère 
qui l'adore, il ne se résolvait, bien à contrecœur, d’al- 
ler trouver Flint et de lui faire des excuses. 

Flint consent à reprendre George et lui impose 
comme condition de ne plus penser à Lucy. George 
s’emporte à nouveau et se jette sur son rival pour Je 
corriger. À ce moment, Odette qui se trouve dans Ja 
pièce attenante au bureau de Flint, comprend la dupli- 
cité de son amant, et le blesse d’un coup de revolver: 
La police survient, et Flint accuse George de ce meuT” 
tre: 

Affolé, George disparaît du pays. Un an après; sous 
le nom du capitaine Holden, il combat en Europe et 
devient un héros. Atteint d’une pneumonie, il est gravC” 
nent malade et ses jours sont en danger. 

N’ayant reçu aucune nouvelle de son fiancé George 
Lucy, sur les instances de son père est sur le point 
d'accorder sa main à Warren Flint, complètement remis 
de sa blessure, mais Odette Dawis, son ancienne amie» 
apprenant son prochain mariage va retrouver Lucy et 
lui avoue que George est innocent du crime qui lui est 
imputé. 

Lorsque les héros de la grande: guerre rentrent aü 
pays, George Bray complètement rétabli revient avec 


La Lampe à Miroir DELMAU 


supérieure à la meilleure, économ se 75 à 80 °/, de courant 


Elle est en service dans les Premiers Etablissements de la Capitale 


La seule vendue directement par le fabricant au directeur — Entièrement fabriquée 
dans nos ateliers — Pièces interchangeables livrées immédiatement sur demande 
Rendez-vous compte de sa valeur en assistant aux présentations syndicales —— 


LA SEULE LAMPE POUVANT SE RÉGLER EN MARCHE 


DELMAU, 27, Faubourg du Temple, D'ARTS) EEE 
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METTEURS-EN-SCÈNE, ÉDITEURS 


Faites titrer vos films par les 


ATELIERS FANTASIA 


| TYPOGRAPHIE & DÉCORATION 


ordonnées par le peintre-graveur 


LUCIEN: BOUCHER 


TOUTES LES APPLICATIONS DE LA 

PEINTURE AU CINÉMA - EXÉCUTION 

: D'ŒUVRES ORIGINALES ANIMÉES 
—— 22 +— 


PIERRE «AMATRAS, Directeur 
PARIS=13,IFRUE PIAT, PARIS (28) 
TÉL. ROQUETTE : 22-68. 


eux et retrouve les deux femmes qu’il aime le plus au 
Monde : sa mère et Lucy, dont le père lui accorde avec 
€mpressement la main. 
Le scénario est parfaitement découpé, les scènes sont 
bien rendues et la photo est de très belle qualité. 
Son Petit, est un film qui peut être vu par tous, et 
Qui intéressera et captivera le public 
| SA | EE 
Préseñtation du lundi 17 Septembre 
Phocéa-Location 
Le secret du mort, drame d’aventures avec l’athlète 
Ajax, 1.440 m. 
Un film publié à plusieurs titres, formule italienne, 
Bonne moyenne, 
Présentation du Mardi 18 Septembre 
Etablissements E. Giraud 
Ferragus, drame d’après Honoré de Balzac. Mise en 
Scène de: G. Ravel (film Legrand). 


CSSS 


DIRECTEURS = 


PSS SSL SSSR RP SSL TS PP PES PSS S 


KG 

| L'Association des Opérateurs de Projection 
! 147, rue de Vanves — Téléph. Ségur 55-26 
\ ne vous fournira que de véritables TECH- 
NICIENS EPROUVES vous assurant une 


PROJECTION IMPECCABLE et vous offrant 
toutes garanties de sécurité. 


Association purement CORAORE RENE 


A 


René Navarre possède le physique nécessaire à ces 
‘réalisations fort animées du gros public. L'artiste 
possède un réel don de composition, Ferragus plaira. 
M. Dalsace qui fait bien son chemin, est un agréable 
jeune premier qui porte avec élégance, l’uniforme mili- 
taire. Ses compositions sont parfaites. Stewart Rome 
est un artiste sobre et humain. Elmire  Vautier est 
jolie. 


+ 
A4 
Présentation du 19 Septembre 


Agence Générale Cinématographique 
Ma Tante d'Honfleur, mise en scène de Robert Sai- 
dreau, avec Armand Bernard. 
Nous connaissons la pièce, le film aura bonne car- 
rière, car, bien mis en scène, ill est mené dans un ex- 
cellent mouvement d'éeuble. 


ke 
CAEN 
Universal Film Manufacturing 


Une fille bien gardée, comédie sentimentale inter- 
prétée par Edward (Hoot), Gibson (Film américain), 
1,390 "m. 

Une charmante comédie, quelques jolies photos. et 
une bonne interprétation. 

Buffalo-Bill, 2° chapitre, 868 mètres. 

Un sérial amusant qui fera venir le public dans 
les salles. 

DES ANGLES 


Voulez-vous faire réparer et d’une façon 
irréprochable, vos appareils cinématographiques 


‘ par des ouvriers consciencieux et de la partie 


Adressez-vous au MECANIC-CINÉ 


FÉLIX LIARDET 


17, Rue des Messageries, 17 (10°) 


Travail exécuté exclusivement par des 


ex-mécaniciens de la Maison CONTINSOUZA 
APPAREILS DE TOUTES MARQUES 
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LES PRÉSENTATIONS 


Présentation du Lundi 24 Septembre 
Palais de la Mutualité, 325, rue Saint-Martin 
Cinématographes Phocéa 
8, rue de la Michodière Gutenberg 50-97 
pnocéa. — Dix minutes au Music-Hall, revue animée 
ce Re attractions du monde entier. Magazine 0 


HimaALaAyA Fizm Os. — L'Enfer de Borbalov, grand drame 
de mœurs russes, aff. photos et notites aruistiques. 1 925 


Présentation du Mardi 25 Septembre 
Salon de Visions du Gaumont-Palace 
3, rue Caulancourt, Paris, 14 h. 30. 
Comptoir-Ciné-Location Gaumont 


28, rue des Alouettes 

GAUMON't. — Actualités n° 39, pour être édité le 28 
SéDLEMDTE eee on NE ITR Le 

Production des Théâtres GAUMONT. — Vindicta, 5° pé- 
riode, pour être édité le 23 novembre, drame en ÿ 
périodes, de Louis Feuillade, adaplé en roman par 
Paul Cartoux, dans l'Intransigeant, et les grands re- 
EN sonoo eos tai one enr ons QE one 1 

Union Cinématographique Itaienne, EXCLUSIVITÉ GAU- 
MONT. — La seconde madame Tanqueray, d'après le 
roman de sir Pinero, avec Pina Menichelli, (1 aff. 
-110X150, 4 jeu de photo) ..............-sssrseee 2 

Mermaid Comédie. — EXCLUSIVITÉ GAUMONT. — Un rade 
Lapin, comédie comique (1 aff. 110KX 190) .......... 5 


20C 


Présentation du Mercredi 26 Septembre, 10 heures 
Salle Marivaux, 15, Boulevard des Italiens 
67, faubourg Saint-Martin Tél. Nord 68-58 
Pathé-Consortium-Cinéma 


PATHÉ-CONSORTIUM-CINÉMA. — Les Chasseurs de bêtes 
dans les mers du Sud, merveilleux récil de voyage en 
4 parties (2 a. 120 X 160, 1 aff. 40 x 140, 2 aff. 40 X 59. 


Edition du 30 novembre .............ssss..ssrse 1 200 
PATHÉ-CONSORTIUM-CINÉMA. — Une folle équipée, scène 
comique interprétée par Harold Lloyd, 4 aff. 420X160.  % 
Edition du 30 novembre ........ssesssesssesrssese 250 
PATHÉ-CONSORTIUM-CINÉMA. — Pathé-Revue, n° 45, 1 af. 
générale 120% 160. Édition du 9 novembre ...... 200 
PATHÉ-CONSORTIUM-CINÉMA. — Pathé-Journal, 1 aff. gé- 


nérale 120 x 160. 
EE 


Présentation du Mercredi 26 Septembre, rez-de-ch. 2 h. 15 
Palais de la Mutualité, 325, rue Saint-Martin 


Union-Eclair-Location 
Tél. Louvre 14-18 


12, rue Gaillon, 
Eclair-Journal, actualités du monde entier. 


Présentation du Mercredi 26 Septembre, r.-de-ch. 2 h. 30 
Palais de la Mutualité, 325, rue Saint-Martin 


Etablissements Ch. Bancarel 
12, rue Gaillon, Tél, Louvre 14-18 
ANCAREL. — Les yeux d'une autre, 2 aff. photos, no- 
tices, comédie dramatique, ..,...........ss.ssesee 600 
BANCGAREL. — Le Gañt noir, avec Lucy Doraine, aff. 


photos, notices, drame ,.:...::.,:: PA RO 4 500 


Présentation du Mercredi 26 Septembre, à 14 h. 30 
Gaumont-Palace (ex-Hippodrome) 


Etablissements Aubert 
124, Avenue de la République: Tél. Roquette 73-91 


AUBERT. — Voyage en Syrie (Baalbeck), plein air film 

FTADCAS nee elec Perd ep 192 
ARRON Fizm. — Charley et son copain, comédie bouff. 

ENS Pattes er Ce Re UE D ace 234 
VANDAL-DELAC. — Le Secret de Polichinelle, d'après la 

pièce de Pierre Wolf, film français ...........,.... 2 080 


de 


Présentalion du Jeudi 27 Septembre, à 10 heures 
Salle Marivaux, 15, boulevard des Italiens 


Films Paramount 


63, avenue des Champs-Elysées Tél. Elys. 66-90 


PARAMOUNT. — Le Mystère de ja Vallée Blancht, roman 
d'aventures interprété par Alma Rubens, (aff. photos). 4 850 
PARAMOUNT. — Toréador, en garde !…., Christie comédy, 
A Re rar drchrasuehacsrarett sb 600 
PARAMOUNT. — L'Ile de Formose, documentaire n° 109. 150 


Présentation du Samedi 29 Septembre, 10 heures 
Cinéma Max-Linder, 24, boulevaéd Poissonnière 


Cinématographes Harry 
458 ter, rue du Temple Tél. Arch. 12-54 


Le Comte de Saint-Simon, drame d'aventures 3 aff. pho- 
tos, d'après le célèbre roman de Philippe Oppenheim, 
interprété par Robert Warwick, mise en scène de 


TURC PEL TO te ee ne Te CARRE CON P PDC 41 450 
Chez les Peaux-Rouges en Hydravion, docum. .......... 220 
Owen Moore dans une fantaisie tragico-comique, Porté 

Manquant, mise en scène de Henry Lerhmann, 4 aff. 

Ééréphotos Pen Eee ner re eee 2 000 
MotalNenViTon UNE M MORT. 3 67 


Présentation du Samedi 29 Septembre à 2 h. 30 
Artistic-Cinéma 


Airell-Films 
84, rue d'Amsterdam Tél. Cent. 56-47 


Boris Godounov, grand drame historique, somptueuse 
mise en scène, avec Gina Belly, aff. photos, brochures 
de luxe, avec texte de Georges d'Esparbès. 


Présentation du Lundi 1 Octobre, à 10 heures 
Cinéma Max-Linder, 24, boulevard Poissonnière 


Fox Film 
21, rue Fontaine, Paris Tél. Trud. 28-66 
Quand même ! comédie dramatique interprétée par _ 
George Walsh .....................ss.senssetete 4 559 
Gaspard Colignon, sunshine comédie avec Gaspard à 
(Chester COnKliN) ..................s..snsnsee. 519 
Picratt passe-partout, sunshine-comédie,avec Picratt, (AL 
StATOhT) Nine anne A SE es: CES 


LE COURRIER CINEMATOGRAPHIQUE : 


PETITES ANNONCES 
Il franc la ligne 


mm) 


DEMANDES d’EMPLOIS 


7 
EUNE HOMME 19 ans débrouil. actuel- 
lement dans firme de location, désire- 

rait trouver emploi c. aide-opér. prises de 

vues ou auprès d'un mett. en scène. Faire 
offres au Courrier qui transmettra initia- 

les R. F. (34 à 38). 


nationalité hongroise 

muni d'excellentes références, demande 
emploi dans n'importe quelle branche. 
Connäît le cinéma principalement, l'enrou- 
“age et le collage des films. Peut faire tra- 
ductions. S'adr. P. S. au Courrier (38.à 


JE homme de 


LA LE A NRA Te ts 
LS HOMME opérateur-électricien B. 
cherche place. Ecrire à G. D, 50, rue 


Truffaut. Paris, XVIF. 
{ \ (37-38-39-40) 


ES MR ES EEE 
He nr projectionnisle, bonnes réfé- 


rences, demande place cinéma à Paris 
ou banlieue, Ecr. Le Goupil, 10, rue de 
Rouen, Paris. (38) 


RDA: RER EEE 
po. COMPTABLE, au courant des 

affaires  cinématographiques, parlant 
français, allemand, italien, cherche! emploi 
de confiance, peut fournir caution suivant 


situation. : 
Prière d'adresser convocation à M. Max, 
au Courrier qui transméetira. (38) 


J' dém. gérance, s.-gér. où empl. théàt. 
ou ciné, P;-ou-banl.-Jean, 104, faubg. 
Saint-Honoré. (38) 


a 
ACHAT et VENTE 
de MATÉRIEL 


Fauteuils et Strapontins 
N'ACHETEZ PAS avant d’avoir consulté 
FLEURET et LADOUCE 
à SAINT-DIZIER (Haute-Marne) 
‘Vous trouverez un grand choix de modèles, 
des prix réduits et une fabrication irrépro- 
“chable: : (5 à...) 


IL n'est pas envoyé de num 


MANUFACTURE DE FAUTEUILS ET STRAPONTINS 


MARZO, Maison 


Fondée en 1860 


39, Rue des Terres-au-Curé, 9, Villa Nieuport, PARIS (13°) 
Occasion — Prix spéciaux pour intermédiaires — Facilite toute transaction 


Strapoutins, Bancs, Chaises 
DÉCORS POUR SCÈNE 


Fauteuils 


Fabrication et prix défiant toute concur- 
rence. 

DELAPORTE, Constructeur 
21, rue Chevreul, à PANTIN (Seine) 

Tram.: Bobigny-les-Halles et Bobigny-Opé- 


ra. Arrêt : au Monument du Pré-Saint- 
Gervais. (4 à. 


RADEON EE ICE SR ES ER ER 
L AMPE PHEBUS, dite à lumière froide, 

état abs. neuf, av. tab., rhéostat, :etc., 
prête à fonct., belle pro: jusqu’à 25 mè- 
tres à vendre cause double emp. Fémina- 
Cinéma, 15, Avenue Gambetta, Hyères 
(Var), (84 à 38). 


PAPA EU D ANR EPA 
Pour Céder ou reprendre Cinéma 


S'adress. DOUCET, 20, r. Maillotte, Lille. 
(13 à 13) 


Fauteuils et Strapontins 
Système de Fermeture breveté S. G. D. G. 


_ PÉGHAIRE 
43, Rue de Reuilly. PARIS (12') 
Téléphone : DIDEROT 31-93 (48 à...) 
TE M NE DS BE 


DOCKS ARTISTIQUES 


69, Fg St-Martin, PARIS (40°). 
Tél. Nord 60-25. 
ACHAT, VENTE, LOCATION de tous 
matériels de salles et de projections, fau- 
teuils, postes complets, cabines, chalumeau. 
L'Acétylox et fournitures; L’frradiant. 
poste à incandescence, elc., elc. Tickets et 
cartes de. sortie. rt (4 à...) 


MANUFACTURE DE SIÈGES DE BILLANCOURT 


FA UTEUILS, Chaises, Strapontins, Décors, de Scène. 
nn Installation complète de Salles de spectacle 
PRIX DÉFIANT TOUTE CONCURRENCE 


4, rue Traversière, à BILLANCOURT (Seine) 
Métro jusqu'à Auteuil et Tramway jusqu'à Pont Billaneourt. 


Demander notre Catalogue Général, 


Tél. : Auteuil 06-36 


envoyé franco sur demande 


éros justificatifs pou 


FAUTEUILS et STRAPONTIN 


Fabrication soignée 


Gaston PIERRAT 


| 33, Rue Lantiez, à PARIS — Téléph. ‘* Marcadet 20-92 
Chaises de loges, Rideaux, Décors, etc. — Facilités de paiement — Livraison rapide 


numéro de la semaine, à ses guichets, 


r les petites an 


NEUFS ET OGGASION 
à des prix imbattables 


Travail garanti 


RES OCCASION tous genres et prix! de- 
mander listes HODEL Paul, 3, rue Ber- 
gère, Paris-9°. Gutenberg 49-11. (54 à...) 


ACHAT et VENTES de FONDS 


0\ DEMANDE A ACHETER lots impor- 
tants de vieille ferraille. Faire offre par 


écrit au Courrier. (19 à...) 


gui preneur ciné en location avec pro- 
messe vente, midi de préf.'J: B. G: au 


Courrier qui transmettra. (38) 


CINEMA 


_ DIVERS 


MONDES STUDIO DE VOYAGE 
avec lampes Jupiter 950 ampères-110 
volts à louer ou à vendre à des conditions 
exceptionnelles et avéc garantie. S'adress. 
à: Th. Hémès, 8, rue de Bellefond, Pari 
9% 4 NE (AR TA) 
2 ——————— 
ÉCOLE professionnelle des opérateurs 

cinématographistes de France. 
Cours de projection et de prise de vues. 
1 Nord 67-52. 66, rue de Bondy, Paris- 


$ i 3 


PRE D'OPERATEUR, placement 
gratuit, charbon pour cinéma extra-lu- 
mineux, Cours technique supérieur de pro- 
jection. KINOGRAPH, 31, rue Saint-Antoine, 


2à7h. 
Û (22 à:42) 


2 à 1. 


LYON, Banliaue, P 
Adressesivous 


M, BERTHOT 


31, quai des Brotteaux, Lyon 


Pour ACHETER 
ou VENDRE 


pindant toute la durée de la crise, «Le 
Courrier » offrira à tout acheteur cu 
e 
bsnéfice d’une petite annonce de deux 
lignes dans la rubrique: « DEMANDES 
D'EMPLOIS ».. ONE 


nonces 


ANCIENS ETABLISSEM* FABIUS HENRION 


56 Rue Ou Faubourg S*Honoré - PARIS 
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PRISES DE VUES _ PHOTOGRAPHIE 


_ 


Le Gérant: Charles Lx FRAPER, Imprimerie du Courrier, 28, Bd St-Denis, Tél. Nord 56-33. 


COMPAGNIE LORRAINE 
[ne CHarBons, LAMPES : APPAREILLAGES ELECTRIQUES À 
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